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AU CLUB C A N A D IE N  DE 
QUEBEC

Unt conference de l'honorable P. 
Lemieux

I.v> di-jcu m-i >-iuuseiirs tlu C lvh  
(aiinlien mil mi caractère d 'in li -  
miiê ft dv distinction qui en fa t 
I'm il» > meilleurs m ilieux  souia ix  
ilc nmre v i l lv .  ( est I'im pressinn  
I'piluiir, croyons-nous. eliez to'vs 
ceux qui «nt eu le priv ilège d'as- 
si'I'.T ;i la réunion de samedi der­
nier. au restaurant de ’A ud ito ­
rium.

Lliniinr.dile llodolplte Lemieux, 
winisth- îles I'ieles dans le g.ni 
r«Mini'iit li lierai, était, ce jour- 
1 .1 hôte du ( 'luli et remplissait 
sa promesse d'v entretenir les con­
fins sur un sujet d ’actualité. 
&’D recrut voyage dans l'Uni'm  
W  Africaine, où il u représenté 
•Üfirivllenient le gouvernement eu. 
nadien a 1 ouverture du premi iv 
l'arleinent île ee ]Kiys, lui a fourni 
I OMision de nous faire eonnaitre 
queli|iicviuK de» problèmes poli- 
ti'IU'.s qui y agitent I "opinion 
S8tl(|ucs-uiis des liumu.es d'Klat 
qui y (weupent une posit ion jrv.l j- 
®in>nic. et quelques réflexions 
Krsitmellc. -u,- ces hommes cl ces 
pe-Mvines.

* f i  une page d histoire à 
onneur île celui qui l ’a écrite 

ft 'lu taillant peuple auquel il Va 
wiisnerre. Nous croyons de- 
"'r, dès luijourd luit, exprimer le 

Witimcut d'admiration et de gra- 
*'di îles citoyens de (Jui'hce en - 
Cl' I honorable M. Lemieux qui. 
u milieu de scs nomhreu v devoirs 
’miiiiiistriitits d  parlementaires, 
hj"|'|r *v *W"ps de s'imposer ui. 
■'1 ulile travail cl d'en faire lié- 

V.!clvl *1‘ public. Cela met en 
nici' quelques-unes des qunli- 

■J* 'uaiiresses de Vhonnraldc mi- 
y rc ' Sil haute conception des 
.0'<s. fli' l;i politique, sa vaste et

1 rc ' Midiiion. &oh activité Intel- 
i 11 ' 1 (,l sa bienveillante cep» 

ôiuinucc à communiquer, pur 
I sa parole et de son sty-
■ 1 trésor des connaissances uc- 

IV» au cours du ses études, de 
'"n dations et de ses voyages.

un rôle public dans les affaires du 
pays, l ’honorable M. Lemieux 
est probablement celui qui a h  
plus voyagé, qui a été le plus à 
même il’étudier sur place les hon­
nies et les institutions de plusieurs 
grandes nations, et qui, de ce chef, 
a le plus do relations sociales avec 
ceux qui dirigent l'opinion dans 
le monde. ( Via donne à ses ob­
servations un cachet, d'exactitude 
qui les rend précieuses, et c’est 
précisément ce qui lui a permis 
d’établir, l'autre jour, un paral­
lèle piquant entre certains poli i- 
ques du Sud-Africain', de 'l'Angle­
terre et du Canada.

11 va sans dire que ses nombre 
ses pérégrinations n'ont pas em­
pêché l'honorable ministre de 'v;> 
1er parfaitement- au courant du 
mouvement politique, intellect u l 
et religieux dans notre pays. 11 a 
peu de supérieurs en ces matières, 
et il s'entoure constamment d-s 
meilleures autorités pour se rensei­
gner. Voilà bien des raisons qui 
donnent à la personnalité de l'ho­
norable M. 1/emieux un relief qui 
s'accentue de jour eu jour. Sa 
causerie a été un modèle du genre. 
L'auditoire distingué qui en a ju»-i 
lui a prêté une attention des plus 
flatteuses et nous a rappelé les. po­
ndes du poète : ", inteutique or.) 
touchant. *’ Bien écouter est un 
hommage à reudre à celui qui par­
le. Nous souhaitons que le Club 
Canadien de (juébcc offre souvent 
à scs membres de pareilles occa­
sions de s'instruire en se récréant.

l'a nui les assistants ou remar­
quait : M. U. A. Vaudry.lc prési­
dent, sir L. A- dette, ilou. lloti. 
Lemieux. Dr Clark, M .P.. sir h 
Laugelier, sir John Hamilton, sir 
George Uurncau, l'hon. dis. Lan- 
gelier, sénateur Chixpmtte, MM. 
I l . M. Price, échu vin. L. A. Can­
non, dos. Turcotte, M P . M 
Fnincocur, M . P.P., Lucien (  an- 
non, Edouard Dorion, H. O’Sulli­
van. J. Dernier, A. D. Whitehead, 
col. Turnbull, It.-col. ltay. It. 
Barré. P. d. Va radie, Hector Ver- 
rot, l'dzéar Vcrrct. Ch. Power, 
Henry O'Sullivan. J. G. Scott, J. 
P. Lachance, d. W . Gregory, G 
I I .  Gibson, 1. P. Koss, M. 
Droodelly, d . A. Lyuch, E. T . D. 
Chambers, Théo. Levassent, .1. 
Druucau, M. Webster. L. P. Pa­
quet, jnr.. Arthur Laurent, P. 
Casgrain, les représentants de i.* 
presse et. autres.

Pour ivpondie au désir général, 
h' Dr. Clark a aussi porté la pa­
role et le vote de remerciements 
a été proposé par M. John H am il­
ton, secondé par sir George- Gar- 
ncau.

drC“r’ " f  “ P «« v  i r   . . . . .  .
1 li 1 iuiiiilieus qui joucn!

ompùns p.w

LA V E R IT E  SUR LA COLONI­
SATION

M. Joseph Girard, député de 
Chicoutimi & Sugneuuÿ,a profité 
l'autre jour d'un débat sur l ’a­
griculture à la Chambre des Com­
munes, pour dire qu'une des cau­
ser. du dépeuplement des camiKi- 
;nes réside dans les modifications 
«jui. depuis deux ans, ont été ap­
portées à la loi des terres. Autre­
fois la colonisation était floris­
sante, et aujourd'hui elle est 
impossible.

Et M. Girard a appuyé sa pré­
tention sur cette affirmation que 
lui aurait fuite un des principaux 
employés du département des 
Terres, sur le train d'Ottawa à 
Québec : "qu'il n'y avait plus de 
colonisation possible à sa connais­
sance et que le moment oit ou 
montre à un colon qui veut ache­
ter dus terres de la couronne, la 
dernière loi des Terres, il prend 
son chapeau et s'en va."

Plus loin, le. député de Chicou­
timi et Saguenay invoque comme 
principal grief le règlement con­
cernant lo feu dans les défriche­
ments. Lu colon "ne peut allu­
mer lo feu dans son défrichement 
que quand il pleut à verse."

Enfin, M. Girard déclare que 
la colonisation qui, il v u cinq a us, 
était florissante au Lac Saint- 
Jean, est aujourd’hui nulle.

C'c qui précède était tellement

exagéré qu’en réponse à une in­
terpellation du député de W right, 
M. Emmanuel Devlin, M,' G i­
rard s'est corrigé par ces paroles: 
"Je suis prêt à reconnaître que le 
gouvernement de Québec >  fait 
tout ee qu’il a pu pour aider la 
colonisation, etc.”

Naturellement, le Devoir u re­
produit en caractères gras ces 
grosses exagérations, et pour leur 
donner plus de portée auprès de 
ses lecteurs, il a mis en cause, non 
pas un employé du département 
des Terres, mais de la Colonisa­
tion.

Vous voyez cela d'ici, un des 
employés supérieurs de 1 hou. M. 
Devlin dénonçant l'oeuvre- de son 
ministre.

Nous sortons d'une session où 
toutes ces questions ont ctç dé­
battues sous toutes leurs faces et 
où il a été répondu victorieuse­
ment à toutes ces accusations, aus­
si futiles les unes que les autres.

Il y a huit jours, nous donnions 
une large place à un discours de 
1 "bon. M. Devlin, où il était dé­
montré par des faits cl des chif­
fres que le mouvement colonisa­
teur n'a jamais été aussi accentué 
que sons l'administration actuelle, 
qu'il ne s’est jamais vendu autant 
de lots.qu'il ne s'est jamais ouvert 
autant de chemins cl construit au­
tant de ponts, etc. lit cela dans 
le district un laïc .".sauV-lvan com­
me ailleurs.

Il fut un temps où M. Girard 
trouvait nue tout allait bien dans 
le Lac Saint-Jean, il dit lui-même 
qu'il y a de cela cinq ans. Mais, 
par la suite,voulant jouer au cé­
sarisme.il s'aliéna ses principaux 
partisans libéraux, s'en vengea en 
tuant une société de colonisation 
qui dépensait près de *7.000 par 
année pour l'avancement de la co­
lonisation au Lac Saint-Jean, etc., 
etc.

Le résultat fut que M. Rroët. 
puis M. C'arboniieau furent élus 
députés malgré les intrigues de 
M. Girard et que ce dernier était 
battu aux dernières élections gé­
nérales. dans le Lac Saint-Jean; 
par plus de C00 voix de majorité.

Nous comprenons qu’une sem­
blable contrée devait être vouée 
aux gémonies, à la face du pays 
tout entier, aux applaudissements 
des torys qui votent pour M. Gi­
rard et des nationalistes qui l ’en­
censent . . .

M. Girard s'est encore vengé 
du Lac Saint-Jcau en prononçant 
ces paroles: "De plus, il ne faut 
pas oublier que ce grand territoi­
re est peuplé à l'heure qu'il est 
par des colons nécessairement 
pauvres et qu'il est destiné à ne 
recevoir qu'une population pau­
vre."

Rien n'est plus faux que cet 
avancé.

La plupart des paroisses du Lac 
Saint-Jean sont plus avancées 
que dans beaucoup des vieux com­
tés et on trouve des rangs entiers 
de cultivateurs qui valent de $10,- 
000 ù $20,000. '

Dans le concours du mérite a- 
grieole et d industrie laitière, le 
Lac Saint-Jean figure au premier 
rang, et scs produits laitiers et 
autres sont reconnus les plus ho­
mogènes et les mieux cotés sur le 
marché.

—Oui, monsieur Girard, il u y 
a pas de colonisation dans votre 
comté, et pourtant une dizaine de 
paroisses sont en pleine voie de 
formation. Sans doute que la co­
lonisation y agonise, puisqu'il ne 
s’y vend quo la bagatelle de 300 a 
■100 lots par année. C'est:uu fuit 
reconnu que depuis dix ans la po­
pulation du Lac Saint-Jean a aug­
mente sur un pied de 1,000 à 
1,200 habitants par année, c’est-' 
îi-dirc de quoi former une bonne 
paroisse.

Jugez un peu ce que serait cette 
contrée si lu colonisation u'y ago­
nisait pas et si M. Girard y i-pre­
nait le vote substantiel" qu’elle lui 
donnait il y a cinq et dix ans,

.C’est avec un geste de comédien 
de foire que M. Girard u affirmé 
que le colon ne pouvait lirùler scs 
défrichements que quand il pleu­
vait à verse. Or, la loi,qu'il bran- 
dissait alors sur la tête de ses 
collègues dit catégoriquement que, 
pour les fins de défrichement, il 
est permis nu colon d ’y mettre le 
l'eu et de les faire brûler entre le 
15 juin et le 1er septembre, et en­
tre le 15 novembre et le 1er mars. 
La loi va encore plus loin. Elle 
autorise lo ministre à permettre 
de brûler les défrichements en 
toutes saisons prohibées, quand la 
chose pourra être faite sans grave 
danger pour la forêt avoisinante.

On voit maintenant ce que va­
lent les dénonciations de M. Gi 
rard; ou en connaît le motif. Cela 
suffit, pour le moment.

Il y a toutefois une chose qu’il 
serait intéressant de connaître 
c'est le nom de ce fonctionnaire 
du département des Terres, et que 
le Devoir dit être de la Colonisa­
tion, et que M. Girard prétend 
avoir rencontré sur le train d'Ot­
tawa ù Montréal.

Allons, M. Girard, pour un* 
lois, un bon mouvement.

forts à lu générosité des citoye,,r 
de Québec.

Nous recommandons ù nos lec­
teurs de faire quelque chose pour 
aider l ’Oeuvre de la Crèche, oeu­
vre méritoire et utile entre toutes.

A BAS LES MASURES !

L ’hou. M. Lemieux et le Dr 
Clark, M. P ., sont repartis sa­
medi soir pour Ottawa, enchan­
tes de la reception qui leur a clé 
faite à Québec.

-o-

Noils trouvons dans un échan­
ge les bonnes paroles que voici 
en laveur du journaliste. 10)les 
sont d’un prélat français, Mgr 
l'échc nard, évêque de Soissous : 

"Nos dispositions à j ’égard des 
journalistes ne sont pas ce qu’el­
les devraient être. Nous nous 
fâchons pour un rien, nous ces­
sons outre abonnement, nous met­
tons sans cesse et pour les moin­
dres détails notre manière de 
voir en opposition avec celle du 
journal, comme si le journal é- 
tait fait pour refléter les opinions 
particulières de chacun dé nous, 
et non pour créer un^raud cou­
rant en faveur des principes qui 
nous sont chers.— L) "autre part, 
pense-t-on que les journalistes 
soient infaillibles et qu’eux seuls 
n’aient pas le droit de se trom­
per:' Obligés tous les jours d’é­
crire sur toutes les matières qui 
se présentent, de traiter les su 
jets les plus variés, quelquefois 
les plus disparates, ils sont su­
jets à fa illir  comme les autres, à 
faiblir, et ce n’est pas vis-à-vis 
d’eux qu’on est autorisé à se mon­
trer d une intolérable exigence. ’ ’

UNE OEUVRE Q U ’ IL  CON­
V IE N T  D ’ENCOURAGER

Les dames de Québec, dans -’n 
esprit, de charité, ont fondé il y 
a quelques années l ’oeuvre de la 
Crèche.

Il suffit de jx'u de mots pour en 
expliquer toute la beauté et la 
grandeur, dignes d ’encourage­
ment.

Aux pauvres petits êtres à qui 
la vie n’offre dès I"aurore que nu- 
sère et privation, à ces malheureux 
déshérités et abandonnés, on ou­
vre un asile, on accorde un,toit, on 
fournit, un berceau, on prépare 
une existence honnête, on don 
l'espérance d'un lendemain.

Pour iemplir son but, cette ocu 
vre philauthropique a besoin le 
ressources. Malheureusement, le 
dévouement et l'abnégation ne 
suffisent pan:

Un moyen ingénieux.de. se pr:- 
curer des ressources nouvelles a 
été trouvé par les liantes de l'Oeu­
vre de ht C'rèohe. Des timbre;, 
d ’un dessin artistique vont être 
-mis.cn vente dans les magasins,les 
bureaux d’affaires, même aux bu­
reaux de poste, grâce au généreux 
concours du ministre. Ces tim­
bres ne serviront pas à l'affran­
chissement des" matières- postales 
mais on pourra tout «o même v  
décorer ses lettres, missives, pa­
quets, cadeaux de Pâques, colis 
postaux.

Le produit de cette vente svt.i 
au profit de la Crèche.

Que chacun donne son obol . 
quelque. , qu’elle puis.e
être. La charité' ne s'estime pas 
par le montant donné, mais pu- 
l ’esprit qui anime le donateur

•SoVts peu. ces ’timbrés rcronV of-

Voilà déjà plusieurs fois que 
nous demandons, au nom de la 
)iopulation de la Haute-Ville, la 
disparition des masures délabrées 
qui a voisinent le Château Fron­
tenac.
A la veille de la belle saison,il est 
plus temps que jamais d'y voir. 
La compagnie du Château F con­
tenue se moque-t-elle du public ? 
Est-ce un puéril parti-pris de sa 
part y II est temps qu’on le sa­
che.

Nous demandons à Son Hon­
neur le maire et aux échevins de 
tenter un nouvel effort pour met­
tre fin à un état de choses qui 
ne serait pas enduré une journée 
de plus ailleurs qu’à Québec.

Espérons que cette fois ou com­
prendra que les bornes de la pa­
tience sont déjà dépassées. S'il 
est un corps qui doive donner 
1 exemple de l'esprit publie, 
0 est bien la puissante compagnie 
du Château Frontenac. Elle ne 
se fait certainement pas honneur 
en gardant sa propriété pendant 
plusieurs années dans un pareil 
état de délabrement.

IMPORTANTES AUDIENCES  
M IN IS TE R IELLE S

Les dépêches de 
nuit

Etrarge
M . lu rédacteur,

Certains individus paraissent 
so complaire “ par le temps qui 
court ii martyriser lus règles élé­
mentaires da la logique.

Je lis, dans un journal de cet­
te ville, un article, au sujet de 
la Réciprocité, qui détonne 
beaucoup avec les déclarations du 
même journal sur la. question de 
la Marine.

Le Canada, il y a quelques 
mois, n'avait pas besoin de Ma­
rine. Notre pays ne pouvait pas 
songer ii dépenser quoique ce 
soif pour sa défense. Le dra­
peau étoilé protégeait, de son 
ombre bienfaisante, nos foyers 
et nos toits. La puissance amé­
ricaine était suffisante. pour 
vaincre nos ennemis et repousser 
tente attaque, sans même que 
nous soyons appelés à contribuer 
ii notre propre défense.

Aujourd’hui, la Réciprocité est ! 
une menace. L ’esprit vorace j 
d’accaparement des Etats-Unis 
met en sérieux danger notre iuté- j 
g ri té nationale et notre prospérité

(Service île la Presse Canadienne)

Une crise
en Espagne

Résignation des membres du Cabi­
net— M. Canalejas revient 
sa décision.— L ’opinion d.’s au­
torités du Vatican.—

Madrid, 1.— Le cabinet pre­
side par sentir Canalejas a ré­
signé aujourd’hui. La resigna­
tion est due à un dilemme dans 
lequel s’est trouvé placé, le mi­
nistère, par le débat sur la mo­
tion demandant la révision du 
procès de Francisco Ferrer.

Poussé à bout, le ministère a 
été obligé de se prononcer sur la 
question. -Sa défense, toutefois, 
a été loin de satisfaire les socia­
listes violents.

Oo a suggéré, ce matin, la 
turination d’un cabinet militaire, 
mais, une telle coalition serait: 
destinée à disparaître eu peu decommerciale. Ouvrir un tant soit

peu la porte à nos voisins, c’est u‘nil)Si1 Les conservateursleur cupidité inas-nous livrer à 
sou vio.

Ce journal discute avec u n e  lu -1 
gique qui ferait honneur à un 
cn'ant de G ans.

Cette feuille, qui prétend i

ne désirent 
j  pas un cabinet semblable. I ls 
rep luttent déjà l ’attitude qu'ils 
ont prise au cours du débat. I Is 
sont disposés à supporter Caunle- 

11 est donc:,,as. I l  est doue a peu près cer- 
nger l’opinion, remplit ses , ' ‘ :,in’ maintenant , que ce dernier 

.. tides bourrés de so. ! '’a rester au pouvoir.
Lu apprenant la nouvelle dede 

de uon-
luu tics d
phismes, d’illogismes et 
sens.

(juaud il s’agit, de faire tnt 
traité de réciprocité commerciale 
avec les Etats-Unis, la doctrine 
Monroe est là qui menace de nous 
avaler tout ronds : et cependant, 

ne Mon roc 
qui nous exempte d’avoir notre 
marine !

Il est triste de voir des gens 
perdre le sens commun, dans leur 
rage, de nuire au parti libéral.

Vous remerciant de m ’avoir 
accordé l ’hospitalité de vus co- 
|rnues, je demeure.

Monsieur,
Votre etc.,

U N  LO YA L.

Samedi après-midi à 4 b., une 
délégation influente de la Cham­
bre de commerce, accompagnée ,. vt
de .MM. Arthur . Lachance, . ;/o- .c’.est la. .même duct ri 
seph turcotte, L. A. Carrier., 0 .
K. 1 al bot, députés fédéraux, est 
allée rencontrer l ’hon. lt. Le­
mieux à l'Hôtel des Postes, pour 
lui soumettre diverses questions 
d’urgence, telles que la cale-sè­
che, les chantiers maritimes, le 
transfert de l'agence de la Ma­
rine anx- Docks Louise.

Les porto paroles de la déléga­
tion étaient M M . G. A. Vandrv, 
président de la Chambre de Com­
merce. et ses collègues MM. \V.
A. Marsh, J. G. Scott et Jus P i­
card.

M, L. A. Cannon, au nom de 
la Dominion Dry Dock Compa­
ny. a cité le statut de ÎMO où la 
garantie d'Etat donnée au Grand 
Proue Pacifique couvre, comme 
entrant dans le coût de construc­
tion, les Irais de négociation des 
emprunts. I l  invoque ce précé­
dent en faveur de la Compagnie, 
qui demande que la différence 
d’environ $25,000 par année en­
tre le pair et. le produit net de scs 
déltenturcs soit garantie comme 
le reste. Elle n'attend plus que 
cela pour commencer ses opéra­
tions. M. Cannon apporte un 
nouvel et très fort argument à 
I appui de se demande: c’est que 
la Compagnie, eu prenant posses­
sion des chantiers Du vie à Lévis, 
offre de décharger le gouverne­
ment de la subvention unnuclle 
qu’il paie jusqu’ici à M. Davie, 
laquelle est actuellement do $15.- 
000. mais devrait être portée à 
$20,000. de sorte qu'en réalité cc 
n’est plus qu'une insignifiante 
différence de $3000 par année 
qui bloque l ’affaire.

Quant au projet de chantiers 
de construction navale, le minis­
tre de la Marine a récemment 
écrit que les soumissions sont de­
mandées pour lu construction des 
navires de guerre, et qu’il sera 
heureux de faire valoir les avan­
tages du port de Québec auprès 
des entrepreneurs qui auront le 
contrat. M . Talbot, M . P.. a ex­
primé l'opinion que le gouverne­
ment devrait aller plus loin et 
faire du choix de Québec une 
condition1 du contrat. Les avan­
tages qu’offre le port de Québec 
pour cet objet sont incontesta­
bles.

L ’hon. M. Lemieux a promis 
son entier concours aux deman­
des de la délégation.

11 a ensuite, reçu une députa­
tion de navigateurs demandant 
certains amendements ù lu nou­
velle loi de pilotage, en ce mo­
ment soumise au Parlement, la ­
quelle disent-ils, serait dans sa 
forme actuelle injuste et dom­
mageable au petit cabotage,

Gros prit el ' qualité j;

Un lisait dans la Patrie du 20 
mars :

"Un se plaint un peu partout 
depuis quelque temps de la, mau­
vaise qualité du gaz fourni pour 
l ’éclairage et le chauffage de nos 
maisons.

Kit certains quartiers de la vil­
le, les ménagères ont toutes les 
peines du monde à préparer les 
repas de la famille ; même faire 
bouillir de Peau prend un temps 
infini.

Le gaz est de si mauvaise qua­
lité que les ustensiles dont ou se 
sert sc couvrent d’une épaisse 
couche de suie.

L'on comprend qu'un pareil 
état de choses cause des ennuisjd'un bon oeil, ici, 
sérieux dans les maisons qui ne ,a„ pouvoir de svuor Canalejas 
possèdent qu'un poêle à gaz.

Les poêles à gaz sont assuré­
ment fort commodes : encore faut- 
il qu’on puisse s’en servir.

On sc plaint aussi de l ’insuffi­
sance de l ’éclairage électrique.
La lumière est faible, vacillante.

De plus, d’aucuns constatent 
que les comptes, au lieu de. dimi­
nuer, semblent augmenter avec 
l ’inefficacité du service.

Ces plaintes sont peut-être 
exagérées : mais elles sont

D resignation du cabinet, le roi 
Alphonse, qui était à Seville, 
est immédiatement parti pour 
Madrid.

Rome. I .—  La résignation du 
cabinet espagnol n’a pas causé 
de surprise, au Vatican, où, de­
puis plusieurs jours, ou prévoyait 
fa présente crise. On n'ignorait 
pas qu’il serait impossible, pour 
le ministère, de maintenir son 
équilibre, pendant la discussion 
sur le procès de Ferrer, vu qu’il 
était évident que la lutte, entre 
î s conservateurs et les republi­
can s serait désespérée.

L'attitude de Canalejas n été 
i.irn comprise ici. I l  s’agissait 
pour lui, de supporter le principe 
de lo condamnation de Ferrer, 

ni la cour martiale, et, par ail-
tirs, de ne pas s’aliéner les ré­

publicains.
Un espère, au Vatican, que 

la crise va conduire à la forma­
tion d'un cabinet par Maura, ou. 
d’un cabinet conservateur m ili­
taire avec Maura comme protec­
teur.

Le cardinal Merry del Val a. 
eu, ce soir, une longue entrevue 
avec le pape, au sujet de la si­
tuation actuelle.

Madrid, 2.—A  son arrivée ici. 
le roi . Alphonse a . demandé 
à senor Canalejas de rester au 
pouvoir. Seuur Canalejas a ac­
cepté, mais il a déclaré qu’il fera 
plusieurs changements dans son 
cabinet, ce à quoi a accédé le roi.

Rome. 2.— On ne voit pas 
le maintien

En l"  d’ un canadien
New-York. 2.— Deux cents 

convives ont assisté, hier soir, 
au banquet donné par le Club dé­
mocratique français et canadien, 
en l ’honneur de la nomination 
de M. Henri S. Renaud, un jeu- 

tropjue avocat vauadiou-fruuçais de 
générales pour ne pas avoir quel- marque, à b, position de député- 
que fondement. attorney général de l ’état de New-

Lu Patrie a maintes fois réel a- York, 
mé la nomination par la mutiici- Le principal orateur n été M .
palité ou le gouvernement d'ex 
pert s chargés de voir à la qualité 
du gaz et au bon fonctionnement 
des gazomètres.

Ne croit-on pas que ces officiers 
publics rendraient d’inapprécia­
bles services à la population— aux 
pauvres consommateurs à lu mer­
ci de la compagnie?”

Les mêmes inconvénients exis­
tent ici, au point que plus d ’un 
consommateur parle de refuser 
de payer la note mensuelle purce- 
qu’on ne leur livre pas lu qualité 
pour laquelle ils paient aujour­
d’hui plus cher qu'auparavant. 
A, certaines heures, les meilleures 
lampes électriques de 1U vu 32

•I. C. Hogue, uu ex-moutréaluis 
qui est président du club.

Un magnifique programme mu­
sical a etc exécute, au cours de 
cette belle soirée, par M M . Fran­
cis Archambault, l ’aul Dufault 
et Alt'. Carrier.

chandelles ne donnent qu'une de­
mi-lumière. mais les comptes uu 
bout du mois sont dp plus eu 
plus salés.

Nous croyons, avec lu Patrie, 
qu'une.expertise s’impose, et les 
consommateurs devraient s'enten­
dre pour la demander.
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iL A  CAISSE D ’ECONOMIE DE 
! NOTRE-DAME DE QUEBEC

B A N Q U E  D 'E P A R G N E
Bureau  principal et c inq succursa les a Q UE  BEC.
Deux succursales à L E V IS .
Los su ceu rs /  s de S T -R O C H  , S T -S A U V E U  R, S T -J E A N -B  A R ­

T I S T E  et L l  M O I  LO U , à  Q u é b e c ,  et rue E D E N ,  A Lévis, sont aussi 
ouvertes les L U N D IS  et S A M E D IS  soirs do 7 hrs a 8 . 3 0  hrs.

Coffrets de sûreté à louer ou B U R E A U  P R I N C IP A L  et a la S U C ­
C U R S A L E  do S T -R O C H . Prix des coffrets 5 4 .0 0  et plus, su ivant  
d im ensions.

B A N Q U E  A D O M IC IL E .  La Caisse d 'E c o n o m ic  est m a in te n a n t  
en m esure  d'offrir  au public  des petïtcs b a n q u e *  qui ont l 'a v a n ta ­
ge d ’ôtre à toute  h e u re  prêtes  à recevoir les dépôt#. Le public  no 
m a n q u e ra  pas d ’a p p réc ie r  cet exce llen t  m oyen d ’ inspirer, surtou t  
aux e n fa n ts  le goût do l ’ Epargne.

La Caisse d ’ Econom ic en raison m ô m e  do sa c h a r te  et do la n a ­
tu re  de scs opérations, offre a  ses déposants  des g a ra n t ie s  excep­
tionnelles . ,

t S P O R T

B A S E -B A L L

REPRODUCTIONS
Le Juge et l ’ Agent

Philadelphie, IS.
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l.e juge do paix d'un arrondis.-c- 
incnt de Pari# a dû passer, 1" autre 
jour, une matinée eliarmaute. nù li 
sérieux et la fantaisie #c sont mélan­
gés du la manière la plus imprévue. 
Cet honorable magistrat s'en allait 
paisiblement apposer les scellés au j 
domicile d un d< -es justiciables dé­
cédés: ( est une opération qui ne j 
comporte en soi rien de romanesque ! 
ni d ’aventureux: quelques ban dis

11 semble, on effet, que le premier 
•devoir de eu magistrat eût été d’ot- 
frir au commissaire des félicitations 
pour le zèle de ses agents. La mé­
prise avait été un peu forte, et les 
postes de police ne sont pas des sé­
jours destinés à recevoir les juges «le 
île prix. Sans dont. Mais ces k -  

igers désagréments ne doivent guère 
compter auprès des avantages que 
procure à la sécurité implique le 
respect exact de de la consigne.

Quant Napoléon 1er se vit barrer 
la route par une sentinelle, il en fut 
probablement assez ennuyé, mais il 
ne pensa qu’à féliciter le soldat di 

I -ou obéissance au devoir, M. le juge 
| de paix a pu, comme lui, oublier 
l'ennui de sa mésaventure en adm i-1 
vaut la discipline jusque dans l’er- 
ciir qu'elle venait de causer, il a pu 

taire aussi quantité de réllexion sa- 
ces sur iajfaiblesse de l’entendement 
humain et les défaillances de disecr- 

I nement.
Il a pu se divertir en lin de sa 

i propre histoire et songer aux revues 
1.le lin d ’année où il est assuré d'a- 
! voir sa place. I l  y avait de quoi 
: aa.-M r le temps, même dans un 

i- de police.

prouvent q u ’elle ■-’> si delcmUtô- et 
qu'elle a essayé' de revenir son
agresseur.

'1 .'identity ’ il<“ I- victime 
rive établie a ! 1 'pilai Saint 
où elle ii ôté i anspuvlcü. 
.'appelle bien Mme 
ainsi que l’iivn : supposer in 
de visite, tvoux '.inns le cornpnr- 
timent.

Mme P ow dre l l .  - t  originaire  
de Preston, f li. est tille et \e u \e  

levin : elk k 'it la rampn- 
" \trique  comme

a pu 
Rocli, 

Mlle 
Powdrell, 

carte

.le m eil

UN DRAME EN WAGON

que la po- 
Mlïle I *OW- 

Klle possède 
est pour nug- 

qu'elle - s’e- 
arile-mnlnde.

II. V

II

IM im tgo m vn . Ai 
nui lu. île ; i I isriit* de ! I ,-l a lu  
li* cluli de Muniguni i.v pat 
points ii S. Nombre de chu] 
mit été laits.

Ii* ]>aji:»*r collées aux meubles e t1!'11' '  disparut 
marquées au sceau du juge. Mais 
le hasard facétieux profite, quand ü 
lui plaît, des circonstances les plu- 
banales pour se divertir à nos dé­
pens.

i L"héritière du défunt, harcelée 
I par des hommes d'affaires, avait re 
• u du commissaire de police ce con- 
-i il judicieux: "."si vous êtes encore 
ennuyée par ces individus, faites 
venir un agent qui les conduira au 

! I j poste, où je me charge du reste." A 
ni s coup sur, rien ne resemble moins a 

un homme d'affaires qu'un juge de

Tandis que le train de < aimes, 
qui venait d 'a rriver en gare «le 
Nice, à m inu it, stationnait encore 
sur le quai, un voyageur en des­
cendit précipitam m ent et je ta  à 
l'employé son billet en sortant, 

laits la juuil. I.e 
! lillet était tombé à tern-. . /  ' ’em­
ployé. en le ramassant, constata 
qu'il était plein de sattg.

Quelques secondes à peine a- 
près "cet incident, de# cris d”  
pouvante étaient poussés sur

un: |II I s II mm. I l ls

( ‘Iiuttum oga. I cnn.. I . 
lain I all I h-niat év li .I dn.itir 
(Mill]!» 'M r. au loi 'l ic l *r. ’ 
local gagnani par ! p int# ;

| paix iiaiis l'exercice dr res fonctions 
i mais l'héritière, évidemment

l|l|r  .  
cli'li

Philadelphie, 12. Newark, 3 .

New ark. N . -I.. 2 .— Le * 
Philadelphie de la ligne aiin'e ' 
lie a aisément ha : I it le Newark 
IX points a X I .es ciiani]:ioiis 

' ' c nit
It

voya­
geurs. on montant dans un com­
partiment de tm i-ièm e classe, a- 
vaivnt trouvé dans le vouloir une 
'•une femme râlant et baignant 

dans son sang.
Mlle portait au cou une profon­

de bit .sure : ses mai ls étaient
aiiItaii es • ■! I un de - r .  doigt, a*

vait été prcsipt «mph letiietit de-
tache. I l  i i ' y  a v a i t  a u c u n  dou te  : 
a je u n e  fy m n le  a v a l  tété p o ig n a r ­

dée pa r  u n  i n d iv i d u  q u i  n 'é ta i t  
au tre  que  ce lu i  au  b i l l e t  sang lan t .

La victime, qui parait âgée 
i'une trentaine d'années, et était 

habillée modestement, -emblait 
.ou 11 ri r atrocement, < >n la trans-

giic tin sud <1 
garde-malade.

I .os renseignement
liio  a recueilii- 
droll smil exceli-m - 
do petites rent"- " 
monter ses ressourec.# 
tait placée comme g 
Kilo était arrivée à t ’aunes I" —* » 
février, avec la a mil le d un doc- 
tour anglais qui l'a gardée a son 
service ju squ ’au s mars.

M m e Vowdt'v1 . que -a langue
très on liée enip< ait do parler, a 
fait comprendre ■ u elle avait etc 
assaillie par tr jeuno homme
qu'elle avait vi: . der autour d e|lc 
en gare de C'aniti - : cost tout ce 
qu’on a pu tire de la victime,
dont l'état est n - mi- grave qtt ou 
lie h craignait t > tf. d abord.

I c o u p a b l e ,  en s cultivant, a 
emporté un -a . main apparte­
nant à la victime et contenant 
deux tabliers, diverses ordonnan­
ces médicales et cinq livre- -ter- 
ling. Ce sac a • trouvé dans un 
quartier éloigne de la gare : I" 
contenu était à terre, v cpm pri- 

-Iles pièces d 'or anglaises.
Les recherche- ta it es par la su- 

rît* u Miit i-ncor* •' '*i î i«’ nuciin **••- 
llltilt.

KING EDW ARD  
p l a n  H O TEL  p l a n

Américiin Européen
$2.00 par jour. $1.00 psi joui.

9 - 1 1 rue Desjardins Québec
P r ix  spéciaux pour la 
saison de l ’h iver.

P o u r d 'a u tre s  in fo rm ation s  
s’adresser A l ’otüce.

Telephone privée 16 4 7 . 
téléphone public 3 4 2 2 .

JOS, LAPOINTE, Gérant.

Joeeph Turcotte.
M.r. L.L.B.

Oscar D tiiik
L.L.B.

Qualité supérieure
Le favozi du fumeur difficile.

C U T .  P L U G

Turcotte & Ddisle
AVOCATS. . -An.*" - v* Y '■'£>' " " ■* .

KAlfiC« d »  lti B anque Nationale
S34, rut Saint-Joteph, QUEBEC

Bureau da Jour e t du eolr.
Téléphone 2311

E. Théo. Paquet
L . . B . . L  U  U .

A V O C A T
( N O R W I C H 'U N IO N  B U IL D IN G  

A P A R T M E N T S )

88, Rue St-P ierre Quebec
Téléphone 1406.

Rés. 7, Ste-Ursule. Tél. 3342

E T H ü
142  rue St-Jean,

Pension par sem aine ..................   $3.60
i l  n itres, la ciovianio  35cts e t ôOets
R epas 35c ta, 6 b ille ts  pour.................XH.OO

teak sur G r i1, , , , , ,  . . . . . . . . . . . . . Socta
E u c h re  parties (lunch com pris)

35cis chaque.
B anquets $1.00 par té te en m o n ta n t# " '

Ouvert josqn’a one heure do m atia. 
P. W .  D U C A L ,

P r op .

BOSTON
ET RETOUR

Départ par tous les trains 
réguliers, J E U D I le 13  Avril.

Retour, L U N D  I  le 
Avr i l  1 9 1 1 . 24

T A B A C  C H A M P L A I N  

A  fumer et chiquer

PRIX INTE­
RESSANTS

m onth* .»ut r-«ui vu*-  l > < >11*.' - : t : * 
n ia lg , -■ un-' I"  N e w a rk  ".it chauv i 
«il- U u iceur ! tm -.

Si un n ia  ire  :
PI,il:,. U. U. X. X. H. X. 1. 2  ! J.

IS. 1.
Newark : II. U. 0. 1. 2. II. U. u, 1 

— X. I .
Bat te le -  :— P iau le .  I a l la i ,e u  -. 

L a m p  et l . i v i n e . - t u i i  r I le a ry .  ! i :• 
te r ,  Lue. P a r k i j i .  M< A l l i - t e ,  • 
-McCat t l , v .

ni te à l'intirniurie

L A  B O XE

Le bataille vs

P 1,1- ! . .

■ I.

Me

I

Sam M cV ey  
Langîorci

A lu i "  p la - ie u ,  - 1 
ta rdentents  la hata ’. l l "  en tre  Me 
\  ey et L a i lg fn r d  a eu l ieu  au en 
• |,,t de Pat i ' .  ! ..1 pull
11,U,vu -an- dée i- ie i ,  a,tenue La, e 
ta rd , q u i  dé t ien t le t i ,  e d ’ Ang!-- 
te rre , a déela.--é -en 
T. enee ij i te  é ta i t  re m p l ie  a 
pae i lé . p lu - ie u i  -  p i-r- i ihne- 
-neiété a.-si.-taient : enand
te r re  a rendu  -a d- ei.-ion 
de- p " j i le s t : | t i - iu -  b ru y a n te

Pendant le- netil première- nu 
de-, Langfurd a tenu MeVey à 
merei.mil i- e dni-ei niant,:, p!,.-
babil,' et n u i'-it a faire t ra i,  P
en,,,bat. I." référé • a I , •-
i|uei,!i,,e,it le- e iim liatlani- uni -e 
du,,nuiejil de- en,,,,- tout en -e te­
nant. Le- devx ill,,,,lue- avaient 
le vi-age tuméfié', suite de 
ce de- e,,up- pu, lé-. I "i,,, 
de S10.IMI0 Perle ,, d,
i" ille.

exas-
1 pétée par ta n t de vi.-ite# im p o rt une- 
Iq u ’ elle a va il dû  sub ir. n ’ é ta it p lus 
; ' il état de fa ire  m u d is t in c t io n  -i 
; s im p le . A peine le m a g is tra t c ta it - i l  
e n tre . « j u e lle  e n vo ya it q u é r ir  tin  
agent.

| — tp i i e t,— V- -U.- ’ d e tiin ild a  ce
se rv ite u r de l'o rd re  au v is ite u r.

I — .le suis le juge de p a ix , ré p o n ­
d i t  n iodv.-tem ent ce juge,

i -  Mlle est b ien b o n n e ! M ais i l t p o rta  en to u te
! fa u d ra it v o ir:»  vous e x p liq u e r au i <>fl lc  j „ g e d ' in s t ru c t io n , !
com m issa ire . i 1 • ,

!... ju - e  p r o : , - , a de  to n  m i - u x .  VSSil>'a  v t im e .n e . i t  d e  1
avec cette ém otion  d "  l ’ hono rab le  lv l l " li l . I
hom m e q u i est hab it lic ite m e n t prise '  1 o tis ta ta t .o tis o m  ta it tc lc -1 
p o u r le tro u b le  d ’ un coupab le . L ’ a -i ve r d e - tra c e s  do .-Bit_g s u r  les pa- 
gent l i t  unv m in e  sévère et coupa les b a n q u e tte s  d a n -  h- w n-j

; co u rt : gon où le  d ra m e  .«’est d é ro u lé . < In I
— M tive z -m o i 1 d i t - i l .  a éga lem ent tro u v é  u ne ca rte  po.—|
C 'é ta it un  v igou reux  agent, hau t. ta ie , u n  b u l le t in  de bagages, e t 1

,solide, téso lu . J.e juge  a va it b e a u ;,,,,.. ...,r „  v is i,.- m i m o u  d e ; 
|s in d ig n e r i l  les poussait, lu i et son \ t mP ]v ,u d re d

 ' - v r -! ta n t et m augréan t. " m y - te n e ttx . .1 a v a it e t ,  d é liv ré
. L;'., le ju g e  v o u lu t s 'e x p liq u e r l'O iiv  le pa rco u rs  de  C annes ;"t A u ­
stins ta rde r. I !u l ’ absanee d u  c o r n - d ib e s . U n  suppose que  le h ie tir -  

! m issa iiv . un inspecteur re c u e illit  s c - ; '. 'ie r .  n a ya n t pu a c c o m p lir  son 
j p la in tes  avec le p lus p a r fa it  scep ti- ; fo r fa it  e n tre  ce- d e u x  gates, a a t-

il \ eut i |

la h 
b ill >■ 
!.. 1.

L'.5 T U R F

la c lc -o n v i l le .  V io ..  I . — I . , d e r ­
n iè re  .jo u rn é e  î le -  cou l - s  a e te  on  
trè s  beau succès. J ,* D o lb y  A n e  - 
r ic a jn  a vec  b o u ts "  de IIIIl >'■!,'• 
g a g n é  p a r  f io v e t  im t ( i r a v .  p ii, n 
pat le  .jockey B v t le-. I .e .  p.,; i- 
sn r  I"  v a iu o u  u r  é 'n b  à !:, 
de I I  a "J. | .e . j;i v,n  is

I lie  N ig g e r ' q u i a r r iv a  
cl I "ha Ic i un d e  d ro i

I eisme :
—  \  ou s êtes le ju g e  d e  p a ix  L it  

1 b ien , vous n 'e n  avez pas i 'a i r  ! H t  
p u is , q u o i, .-i c ’ é ta it  v ra i, ça se sa it- 

i r a i l  ! M o i, je  le  s a u ra is  !
A in s i,  en un  in s ta n t , l 'h o n o ra b le  

j m a g is tra t a v a it  am assé a n io n s  de  lu i 
j de? nuages d e  m é fia n c e . Son cas 
i p a ra iss a it p lu s  suspect à m esure  
d p i i l  e x h a la it  p lu s  d e  eu 1ère c o n tre  

e rr e u r . S u r to u t  le  g a rd ie n  q u i  
j l 'a v a it  a m e n é  le  c o n s id é ra it d e  ce 
j reg ard  p ers p ic a c e  et m é p ris a n t q u i 
j désarm e, à la  fo i-  e t c o n fo n d  les c r i­

m in e l.-. en  le u r  fa is a n t s e n t ir  q ue  
le u r -  ruses Sont m is é rab le s . Les 
m in u te s  p a s s a ie n t, h ju g e  s'é-ucr- 

; va it et l ’ on n e  sa it v r a im e n t  ce (p ii  
s e ra it a d v e n u  et le c o m m is s a ire  n é -ljj 
t a it  a r r iv é  en p ers o n n e , p o u r  .«décru r 
a u -s itô t  :

— A h  ! M o n s ie u r  le  ju g e  d e  pai 
q u e  je  suis h e u re u x  de  vous v u ;ri 
ic i !

L e  ju g e  r it  i. - ta  q u ' i l  é ta it  tuo it - 
| h e u re u x  d ’ y  ,-tre, ce q u i se c o m -  
. p re n d , et il .-"em pressa de q u it te r  

le  poste, sam- a u tre s  c o m p lim e n ts ,  
ce q u i ne m a n q u e ra  pas d "é to n n e r  
le  m o n d e .

tendu pour le com m ettre q u ' i l  ne 
lû t plus géné par de- voyageurs, 
et cela entre A n tilles  et Nice.

Le- blessure- de la victime

PALAIS ROYAL:
SEMAINE Dl 27 MARS 1911

A. PARADIS . Directeur.
.1 .1 :. T R E M B L A Y . G érant.

ED. VINTON e! son CHIEN
m m  1:1:0 e x t r a d e  i »i n a i u e
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"  PAS LA F E N E T R E  "
C O M E D IE  EX 1 A i  T

IV in l-a u x -C lio u x
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Auréiie

M . A. 1 01 : in 
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M il. Xozièi'is  
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P A R F U M S  P IVE R
A ssortim ent ord ina ire , 1 bouteille  par 

boite . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 l î t

Lotion  Satranor, T rè fle , Azuré a, etc .,
ligne c o m p le te ...........................(> 5 c

Lotions en litres , (G fois la grandeur
o rd in a ire ) ............................... $ .‘$ . 2 5

Savons T o ile tte  a s s o r t ie s  5 5 c

Poudres T o ile t te ................................2 5 c

Parfum s P i ver ou Roge e t G a lle t A 
1 once. . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . .  ü O c

P H A R M A C IE
D E  L A

I f t l

A 1 . 0 0  F o u r  le s  D a m e s  $ 1 . 0 0

l"n b ille t de une piastre ( $ 1 . 0 0 )  sera 
tire  au sort, parm i les D a m e s  à 

toutes les matinées de la 
semaine.

.1 E P I d en m atinée, d is trib u tion  de 
mairnifiipies cadeaux aux  enfants.

lifi

C o in  S  t-Jean  e t du  P a la is  

Téléphone 84 2

Restaurant l icencié  à vendre

Docteur Albert Angers
E x -in te rn e  de la M a te rn ité  e t ex- 

élève des hôp itaux de Paris. 
S P E C IA L IT E  : Accouchem ents m a­
ladies des fem mes e t des enfants.

B U R E A U  et R E S ID E N C E

2 7 1 # ,  B u e  S t-J o s e p h
T e l. 3653. 15 il 1 an

A. LE O E R E D
I N G E N I E U R  C IV IL

(OR A D .  L A V A L  S T  M e  a  ILL)
S P E C I A L I T E  :

AQ U ED U C S
3 9  R U E  3 T - J E A N ,  O U  KM KO.

T B L K P H O N H i5 4 0

SERVICE EXCELLENT
ET DIRECT

. Pour b ille ts  e t  renseignements gêné, 
r e in  s'adresser A 30 I î i ie  Kt-Jcan, analo 
de lu Ci)te du Palais, 46 Rue Dnlhonsie 
nu C hateau l ’ rontenne ou A la ante dé 
Valais. ' K UU

J U L E S  R O N E . Jr. 
Agence générale de chemina do fer et 

Paquebots. Nous représentons toutes les 
lignes transatlantiques.

GRAND TRUNK!æ
Vacances de Pâques

Q u é b e c  à
Nfi
Boston. . .

A L L E R  E T  R E T O U R

si.">. 10
S12.05

Départ. JE U D I, le 13 Avril
L im ite  du retour, LU N D I, 2-1 Avril

T. am eublem ent p arfa it : é ta t des a f­
faires facile A d ém on tre r. Raison • 
cause de départ.

S'adresser à 0 .  P. I) . ,
La V ig ie , Québec.

V.

S e m a in e  P ro c h a in e

L’ANGLAb tel qu'on le parle
Com édie en un Acte

Vous faites 
mandant pas

Erreur
erreur en ne de- 
vôtre escompte de

T e l e p h o n e 1 9 1 7

p. c. chez 
J. B. Marte! &  Cie, 
Marchands de vaissellle,

113, rue S t-Joseph, 
St-lloek

In g é n ie u rs -M é c a n ic io n s

Bureau privé : 332 rue St-Vallicr 
Usine : 5 “  Laüberté

Q U E B E C
Pompes a vapeur 

"  a lim enter 
11 réservoir 
' incendie 

“  a ir 
“  “  a ir chaud
“  “  c irculer
“  “ liqueurs
“  “  hydraulique

Elévateur électrique

Elévateur hydraulique et à pou­
voir.

Escaliers et Echelles de Sauve­
tage.

dépurations d ’automobiles exé- 
tées avec soin.

Toutes machines pour manufac­
tures, réparé) s ou améliorées 
suivant les règles de Part.

i

Cl!. V
v ia  ii-111
- ci ‘i il ' 11

•r.-

lîy 1 lu 
i lv a ii .  une  
! e u ti-a in c iii 
il n r . T o i l -  lr>  
p l i - ,  an  dc.-s ji-

jn v U v y . a vu un  
!•'!•■ un in l vv in  

l'A d  m i n. l in ,  i 
-ejjes c là id i  i n 
I,. IV . ' l i d

i i
r  - I
dpi- ■nzrwrjrjg»*

n rs i c n i .

i r -

A N D R E  L A L I B E R T E
M A R C H A N D  T A I L L E U R

2 7 7 ,  S t - J o s e p h

-N \

N ’o u b lie z  pas q u ’a p rè s  le 1er a v r i l ,  je  se ra i 
dém énagé au  N o .T 4 4  C ô te  d ’A b ra h a m .

D ’ici à cotte dato P R O F IT E Z  dos Réduc­
tions, Phone 3741.,

- 17 un au 1er jn.
— - ,    ______ _______ __________ ___________________________________ y y

A  p a r t ir  du 1er A v r i l ,  'no tre  

bureau sera transporte  au No. 240 

rue St=Paul au pied du viaduc.

DESJARDINS & Cie
209, rue St-Paul

Marchands de Charbon
T É l  E l ' I  l o N  Cf. 3

LE m inistère des Travaux publias rere- 
vni jusqu’à 1.00 p. in ., m ercredi, le 

le 2(i av.-i I l ' . 'I I .  îles hnuinis'-iiuis pour la 
cous! n id  ion d 'un  prolongement du quai 
nues!, à lu Station de la (Quarantaine,
( iro s ic -llo . corn l* de Montm agny, Q ué., 
lesquelles s(*u 11 nssicus devront être ca­
chetées. adressées au soussigné e! porter 
sur leur enveloppe en sus de l ’adresse 
le.» umts : “ Soutnis.siou pour prolonge­
ment dit ou ni ( ! rosse-Ile, Que.”

On peut consulter les plans, devis, 1rs 
formules de contrat et se procurer des 
formules de soumissions au m inistère  
des Travaux publies, à O t awa, au bu­
reaux de .M .A . I». Décarv, ingénieur de 
d is tric t. H ôtel des l'estes, Québec, M . 
•I. L. M ichaud , ingénieurde d i-tr ie t , bâ­
tisse .le la Banque des -Marchands, rue 
St-.lacques, M ontréal. Qué.

l es soumissionnaires ne doivent pas 
oublier qu'on ne tiendra  compte que. des 
: munissions fa ite ) sur les formules im ­
primées fournies, d û m en t libellées, si­
gnées de la m ain des concurrents, avec 
désignation de la  util lue de leurs occu­
pa lions et du lieu de leurs vcuidenccs: 
'd  s'agit (le sociétés, chaque associe de 

\ ta signer de sv m ain la ROiimi.'iBÏou cl y 
inscrire la désignation ptécitéo.

l'n  cin que égal à d ix  pour ("Oui 110 p 
c .) du m ontant de la soumission, fait a 
l'o rd re  de VhoiinraM n m inistre den Tr.t 
v * u \  p u b lie r ' t accepte par une banque 

, à charte, de v ia  accom pagner chaque 
soumission. C e  chèque sera confisqué 
si l'en trepreneur don t la  soumission au­
ra été acceptée tel'uEe de signer le contint 
<T vn Ireprise  ou n ’exécute pas intégrale  
nient ce contrat.

I.es chèques dont ou aura accompagné 
les soumissions qui n 'auront pas été ac­
ceptées seront remis.

I.c  m inistère ne s'engage à accepter ni 
hi plus basse ni aucune desYoniuissions.

T ar ordre.
h . 0 .  D ES R O C H E R S , 

Secrétaire. 
M in i-t i re, dru Travaux puMics,

*Mlaiva, i;- ‘S i mars ltd  t.
N.B. —J.e ministère ne reconnaîtra 

aucune; noir pour la publication dolViris 
c  rh- 'us. lorsqu'il n'aura pas exp'rcL'.-f - 
ment autorisé ctlle publication.

JOB1N & PAQUET
Ferblantiers-Plomblerj 

7 a  d  7 8 , Cote d ’A b tah am

Telephone 1089.

Eclairage au gaz e t* i  l'é lectricité, Télé­
phone et Sonncriee Electriques.

Spécialité : Système de chauffage à eau 
chaude à la vapeur et à a ir chaud.

Residence : 6  Colllna. Tél. 1001

LIONEL CANNON
NOTAIRE

Bloc Banque d' Ilochclaga 
I 3 C , r u e  S t - P I c r r o  - Q U E B E C

S IM P L E  PA S SA G E 1)E 1ère CLASSE 
Bon pour p a r t ir  le  13, I  f, l.j, 1G et 17 

A v ril ' t i l l .
R etour, M E R C R E D I le 19 A v ril. 

T A U X  R É D U IT S  E N T R E T O L ’TKS LES 
S T A T IO N S  DU C A N A D A  

Des stations en Canada à D étroit M id i;  
P ort H u ro n , M id i . ,  et station.» interim's 
dis i rca. Buffalo  B lack  Itoch, Niagara 
Falls, Suspension Bridge, Rouses Point, 
F o rt Covington, Bombay Helena et Mas- 
s e n a Spring, N . Y .,  Is la n d  Pont, l-akc 
et N orton M ills , V t .

Pour plus am p les  inform ations, * ’a 
rester A G E O . i l .  SCO TT, A gent G .T.R, 
rue S te-A nnc ou tou t autre représentant 
de lu com pagnie.

EDOUARD HAMEL
D. A. Sc.

J. des R. TESSIER,

HAMEL & TESSIER
INGENIEUBS CIVILS

Btlltse de la Banque d'Hochelara

136, R U E  S T -P IE R R E ,
Q U E B E C .

T e le p h o n e  2 6 8 0

I D E  2 V L . C R O T E A U

A R P K N  T E  U R-GEO.M E T R E  

50, RUE DE SALABERRY
Q U E B E C .

T b m s in io k k  11960.

Lucien Cannon, l l .A .L .L .L .
Charles Power, B .A .L .L .L .

CANNON & POWER
-A.VOCA.TS

9 3  rue St-Pierre, Québec
T e l, 3 8 2 2

20.flcpt—

H  la W e
O N  R E M P L IT

T O U T  C O N T R A T
revMFrpMhiti. ciivHte» nui. •ravi.

l l * n n  l_m r r  un  M » o

C H E M I N  D E  F E R

CANADIEN NORD QUEBEC 
QUEBEC & =LAC St JEtli

L e  e t  a p r è s  D i u i a u c h c  le  19 

m a r s  1 9 1 1 , l e s  t r a i n s  p a r t i ­

r o n t  d o  Q u é b e c  c o m ­

m e  s u i t  :
0 . 3 0  » .  i n . — Toiui le* jouracxccpté 

dim anche [mur Montréal, Onntn  
Shawinigan. G rand 'M ère, St Casi 
tn ir, e tc ., fa isant raccordem ent. 
G arncau Je t. avec les trains allan 
e t  revenan t de LaTuquc.

I l  v a un d ia r  buffet parloir sur ce train

0 . 1 5  p . 111. — Tous les jours excepté le 
dim anche  pour St-Casim ir.

Quebec e t L a c  St-Jean
8 . 3 0  a .  m . — Tous les jours excepté 

d im anche e t le sam edi pour I-aTuque 
R obervnl, C h ico utim i, etc. avec 
char p arlo ir pour C hicoutim i lund" 
et je u d i reven an t le jour suivant.

0 . 3 0  a .  111. — dim anche seulement [our 
S t-Itaym oud .

5 . 3 0  p . m . — Tous les jours excepté 
d im anch e  pour S t-Itaym ond .

8 . 0 0  p . 111.— Le samedi seulement 
pour R o ller val, C h icoutim i, avec 
char dorto ir pour Chicoutim i 

Pour toute a u tre  inform ation s'adres­
ser à la gare rue S t-A ndré, ou à F. 8
Stocking, 32 rue St-Louis.

QUEBEC CENTRAL
R A IL W A Y

EXCURSION A NEW-ÏOBK
$15.10, A l le r  e t Retour

A BOSTON
$12.05, A l le r  e t Retour
Quittant Lévis, le 13 Avril, à 3-GO 
p. m. .Retour jusqu'au 21 Avril.

W a g o n s -L its , e t W n go ns-ré fectc ire»  

P o u r a lle r  « t  venir
LA ROUTE LA PLUS CONFORTABLE

P o ur plus am ples inform ations et loca­
tion do P u llm a n , s’adresser A h  «*. 
S T O C K IN ' I, agent des passagers pour la 
ville  e t  le d is tric t. 32 rue Si-Louis,, Re­
présentant Tho». C ook & Son et toute» 
les lignes do paquebots océaniques.

6 IRuc ColUns. 8

Hotel VICTORIA
Q U R B J C C  

i r  « î i i i t u H  n o m  nour te s  touristes oui

VISITENT LA VIEILLE CITE DE QUEOEC

Accom odation pour 200 pensionnaires. 
Téléphone dans toutes les chambres. 
Elévateur pour passagers. Los tramways  
elect rlques sc dirigeant vois tou ten le* 
partira  de la v ille  a rré l-u l à la porte. 
E xcellen te  cuisine'. Suite de chétnbrcE 
sTee haut. Pour in iorjnetioes  cocccr- 
n *n t taux; elc.. ad ieés tr i

H. I'ONT'a ÏN E , pYop

INTERCOLONIAL
R A I L W A Y

L E  H T  A P R È S  D E M A N C H E , le 7 \  
O I'T O R R E  1910, les trains drruleron  
w to io e  suit :
8 . 2 0  A .  H f .-E < p re s N  pour M u rriy  

B a l, R ivière-du-Loup, Ste-tlavis d  
Cauipbellton ' tope les jours, excepte 
dimanche.

«">.40 P ,  M . — Express maritime pour 
S W can , H a lifa x  e t Svdnuy, tous les 
jours, excepté enmedi. Ce train se renu 
a S te.FInvie seulement le samedi.

4 . 2 0  P . m . — Exyrcas pour KvLFre du 
I.Hiip, tous lea jûùrri, excepté lu siinuxu 
et le dim anche.

1 2 . 5 0  P .  M  — Express maritim e pour 
S t-Ilyu b in ttio  et Montréal, tous le* 
jours.

4 . 2 0  P .  M . - E x p r e s s  p o o r St-Hymm -
tho e t M ontréal, tous les jours, excepte 
le dim anche.
Pour mitres intnrm atiose et ' ' airPt1'  

dortoirs ou parlo irs , e'n'lreveer auTruicnu 
des b iücle de là  cité, Ncé. 7, rue Du ‘ c'Tt 
r-t 32, rue Dàlh&iele.

Té lé phones : o'3t) et 99.
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V fllti 

„onl-°lH'>l 
d'liui.

mrnlm'S <ie I’ouest et 
I,nui et froid au jou r

A V IS
\W /s  i n v i l ° n s  to n s  c e u x  q u i  

J , A , / , , / " / " " / ' ' ' " " ' / " '

$M  croyons Pouvoir Icui clrc

tiliH

Cheval frappe de paralysie

Vers I h.
uu cheval .'l'parliM.ant a la dis.it-

allais.* •su r  -  . v  a
JU poste ,1'S pomi>ivrs N o .  -1
était frappé il*- p a ra ly s ie ,  
manda l 'am bulance v é t é r in a i r e  <lv

b ville.
Société c o o p é r a t i v e  agrico le

Le liév. J .  L. S a u i iu l ,  cu ré ,  
b paroisse de S a in t  B r u n o ,  co m té  
Je Chauibly. vf a u t r e s ,  n u l  . fo rm é  
une société coopé ra t ive  a g r ic o le .  
,vUS je nom «le “  S oc ié té  C oopéni-  
iive Agricole «le S a i n t - B r u n o , "  
avec sa principale p lace d 'a f fa i r e , ,  
J,,ns la paiui.s-c d e  .S a in t - B n iu o ,  
Jans le comte de C h a m b l x .

Les objets p ou r  le sq u e ls  .. ce t te  
««été ‘‘->1 formée sont : V am élio -  
raiion et le (lévelopimment de  Vu- 
■mculttire ou de l ' u n e  ou de  que) 
qucs-uhis «le scs b r a n d ie s ,  la la lu i  
cation dti beurre ou d u  f ro m a g e ,  
cm des deux, l 'a c h a t  e t  la v e n te  
d'animaux, d ' i n s t r u m e n t#  d 'ag .- l-  
culuirc, d 'eng ra is  c o m m e r c i a u x  o‘ 
(l’ti'iircs objets u t i le s  à la clnsav 
.igrictdc, l 'achat ,  la c o n s e rv a t io n ,  
b translormativ-n et la v e n te  des 
produits agricoles.

Une fonderie de poêles à I ' Islet

I.e. 1 icu t «n i a n t • gui i v e r  il ç u r  de  L» 
province de Q uébec  v ie n t  d ' a c ­
corder des le ttres p a t e n te s  cous it  
tuant en corporation M M . C h a r le s  
Hector Lop.ige. île Q u éb e c ,  e t  -I. 
l.'lmoml Livierc. de I ' I s l e t ,  m a  n u . 
facturiers. I teeph L u m ic u x ,  lie 
teller, et Michel M oreau ,  m é d ec in ,  
tie l'blet,  et Léon N a d e a u ,  com p- 
tilde, de Québec, d a n s  les b u t s  s u i ­
vants :

m fabrication et la m a n u f a c t u ­
re dus poêles ; p o u r  l ’e x p lo i t â t i  . : 
de fonderies ci p o u r  l:i f a b r ic a t io n  
et!;» manu Inclure de  m achinerie*: 
eu général ,-t p o u r  l 'e x e rc ic e  de 
tout genre de co m m erce  se rap]>or 
•jtit a la ionderic  e t  à la  m a n u  
‘acture de* r«"'les et des  m achine, 
ries vu general,  sous le  nom  de 

Le Poêle N a tio n a l ,  L im i t é  ,
irJc u" capital to ta l de  *1 5 ,0 0 0

b> princip de  p lace  d 'n f f a i i e r  
«b .i corporation sera à l ’I s lo t .

1*3 construction des aéroplanes à 
Montréal

Qui h 
rhe

L A  J U P E - H A R E M

A l'A u d ito r iu m

Ou .ne H'ra pas peu su rp i i ,— 
quand aux dames, elles seront ren ­
seignées sur la p lu s , dernière des 
modes,—de voir, celle semaine, à 
VAuditorium, l 'apparit ion , su r  la 
toile, de plusieurs jolies, femmes 
portant la jupe-harem. Celle vue, 
nous sommes en mesure de l ’affir­
mer, fera l ’adm iration  de tous e 
l ’instruction des dames.

D e belles scènes d ’aéroplanes se 
dévoileront, ensuite sous les yeux 
des spectateurs, ainsi que p lu ­
sieurs autres films représentant 
des sujets comiques, dramatiques 
ou instructifs.
. Eu plus de toutes ce jolies vuei, 
ou donnera encore trois excellents 
numéros de vaudeville. Ces trois 
scènes, à elles seules, valent plus 
que le coût de l ’entrée au fhéâl

A U  P A L A I S  R O Y A L

A ccident  de tram w ay

Samedi après-midi, un tramway 
qui descendait à tiès grande vites­
se la côte de la Couronne quand 
en Ira vcrxtul la rue. Ste-Jlélèr.e. 
il collisionn;i avec force un Irai 
neau rempli de b illes  do foin.

Un peut s ' im ag in e r  que h- vov.i 
ge de foin a fait un rapide voyage, 
de l 'au tre  côté de la rue, mais 
heureusement, il n 'y  a pas eu 
eu d'accident de personne.

Mort foud royan te

Pendant qu 'i l  causait, avec su 
famille, M. Marshall de St-Lvn- 
nard, de P o rt  neuf, a été foudroyé 
par la mort.

Le coroner Jo lieoeur ira tenir 
une enquête au joui d 'hu i.

Résolution  de condoléances

A l'assemblée mensuelle des 
membres de l 'U n io n  Musicale de 
Québec, tenue hier, il a été pro­
posé jw.r M. I lenri  Dugal, secondé 
par M. U. Aug. Labrecque, que 
de? résolutions de. condoléances 
soient adoptées, à l'occasion de a 

rt de M. Félix Alexandre Guil- 
nm nt, organiste à l 'église  de la 
Trinité, à Paris , et membre liono 
rairo de cette union.

cil IIurge r'

Lu semaine prochaine, au Palais 
ltoyal, i'era époque dans les a mm 
les du Ihéi'itro, à Québec. Un pro 
gramme supérieur a été préparé et 
tviit l'ait, r.i évoir un succès sans' 
precedent 

i.es vues seront, comme toujour* 
de première classe.

Le fameux Ed. AV’iurcii. retenu 
à Montreal, la semaine dernière, 
pur la maladie, syvi Ici la s-miaitte 
prochaine, avec son chien phéno­
mène. Ce petit chic i accompli 
des choses épatantes et il surpasse 
tout ce que nqus avons v,i ju s q u ’­
ici. Nous en reparlerons.

Et pour finir; la .comédie iniitu- 
léc “ l ’Anglais tel q u ’on le p a r le ,"  
inutile de faire beaucoup de com ­
mentaires su r  cette comédie, qui 
est universellement connue, nom  
dirons simplement que c'est drôle, 
drôle, et Yiller.ue qui joue l ' in ­
terprète, c ’est encore bien drôle.

A ujourd 'hu i,  en matinée et m i­
rée. Mlle Dean, A urienno e! “ Par 
la fenêtre ."  En fouie au jourd 'hu i,  
au Palais lîuval.

eiMir.itt. le monde ruar- 
si site qtii' nous, voilà, déjà run 

'A avvr des c» tnpagnics qui coi.' 
jniiroiu de" aéroplanes à Kit) mil - 
les il» Québec.

lu? f'inprienie de Montréal a 
^ ll •semante dernière ses let. 
jr"  l*11 h*utes pour faire exploiter 

amphnics. ballons, etc.
' Ion trea l  A e .ro ,C o m p a n y  a u -  

Rl 1111 capital de. $ 5 0 0 ,0 0 0 .

Un Père Blanc à l 'H ô te l -D ieu
hiuiihulanci 

niedi S();r  
"lunes i|

a été mandée s.i 
au noviciat des pères 

tao A(riquv, su r  les Item  
1 , ,  ^ " ' 'e o n d u ire  à 1’Hôtel-I>i,-u
maladie. ;' UcuU ,Vunc S’̂ v e

TABAC r o s e  quesnel
Ooux ot naturel

a u d i t o r i u m
c e t t e  s e m a i n e

MDEVILIE ET VUES ANIMEES 
5 et 1 0  c t s

* R®présentilions par jour 4
plua beâu .çpefctaole 

en ville

Le sccrfiiit? a été 
transm ettre  ces résolutions à lu 
famille du défunt.

D eu x  chars cl’H a r m o n iu m s  “ D o­
h e r ty "  pour la m aison Lavi-  

gueu r &  H u tch ison  de 
c e ttc v i l le

Venant d ’être reçu deux clnirs 
de magnifiques harmoniums de la 
célèbre marque “ D o herty" ,  con­
sistant eu harm onium s du salon. I 
d ’églises et de chapelle.

Aussi un choix considérable ; 
d 'harm onium s “ Mason & Ilam- 
lin de Boston.

P r ix  raisonnables et termes de 
paiements faciles.

L a v ig u e u r  et H u tch ison ,
81-S3 et S-3 ru é  S t-Jean. 

Succursale : 51 rue  St-Joseph.
2 f.

E ncou rageons les jeunes

IL nous fuir, p laisir  d ’annoncer 
au publie, l ’ouverture d 'u n  n o u ­
veau bureau d 'assurances contre 
le feu. p a r  M. A. -T. D éduis-’ 
ju squ 'à  ce.» derniers  temps, oomp- 
tablc chez M. Eu g. Lcclerc- M.P. 
P .,  agen t  d 'assurances.

M. D éduise  est un jeune homme 
doué d 'u n  courage e t  d'une, éner­
gie qui sont la clef du succès dans 
les affaires.

I l  demande au public de bien 
vouloir l ’encourager, .M. Déduise 
est nommé ag e n t  à Québec de la 
Employers L iability  Assurance 
Corporation,. L im ited ,  dont le bu­
reau chef pour la Provinice est à 
Montréal. Cette compagnie p>-> 
sède un capital de. $5,000,000.

Ecrou de la Prison

.11 y avait, au 1er a v r i l . à la qri 
son :
Prisonniers détenus sous or­

donnance de police........  <-v>
Prisonuiors détenus pour vol. S
Prisonniers pour, au tres  actes. v
Prisonniers détenus pour of­

ten so m ili ta ire .................... I.
P risonnier at*end-3jit son pro 

e< s * . . . .  . . . . . . . . .  I
Prisonniers pour le péniten- 

cior • • • • • • • •  • • • • •  %,
Prisonniers venant de la p r i ­

son de M ontréal......................M)

T o ta l ............. lit!
vSur.ee nombre 108 hommes et 8 

femmes;
Musique d 'A utop iano

Un choix  considérable do m u­
sique nouvelle pour toutes sortes 
do pianos autom atiques e t p iano­
las v ie n t ,d ’çtrq reçu chpz ...

Lavigupùr- et Hutchison, 
ôi-oo-So rue vt-Ji.au.

A l ’O ly m p ia

T rè s . intéressant, très plaisant 
gramme, cette semaine à 1 (1 
lyiupia. le magnifique théâtre de 
la vue 8 1-Jean.

D ’abord, comme toujours, ci.-s 
vues de la plus haute nouveauté, 
vues faisant assister les specta­
teurs aux plus beaux drames qui 
soient.

Ixi direction du théâtre a aussi 
fait venir à grand prix  des vaude­
villistes jouant avec un art cou­
ronné. Q u ’on ne manque pas 
d 'a ller  les voir, les admirer, les 
applaudir.

Excursion s  vers l'Ouest

Demain mardi, le 1 avril c j u ­
rant. le Pnr.iiimic Canadien inan 
gurera la première de -a série a n ­
nuelle d 'excursions populaires 
pour l 'Ouest Canadien, lesquelles 
se. continueront, tous les, deuxièmes 
mardis duran t les mois d 'avril,  
mai. juin, juillet, août, et septem­
bre 1911.

Deux convois laissant Montréal, 
à la gare Windsor, chaque jo u r  à 
1(1.1(1 du matin et 11).‘30 du soir, 
à ces convois seront attachés des 
ehars-eoloes modèles, dans les­
quels les lit- seront gra tu its ,  l 'ex ­
cursionniste devant toutefois four­
n ir  sa propre literie : chars-dur- 
toirs-loulistes, munis de matelas, 
rideaux, et toute la literie née es 
sa ire. sujet à un léger supplément: 
en outre ces chars qui contiennent 
un poêle à cuisine, des chambres 
de toilettes séparée» pour mes­
sieurs et pour dames, ne sauraient 
être surpassée en confort, etc.

Le Pacifique Canadien est la 
seule route toute canadienne avec 
trains-directs-réguliers, p a r ta n t  du 
Canada-Est allant au Canada- 
Ouest.en passant, par P o rt-A rth u r ,  
Fort-W illiams, Kenora. W inn i  
peg. Portage-L i-P ra ir ie ,  Brandon, 
Qu'Appelle, Bcgiinn. Muosv-Jaw. 
Mcdeciue-llut. Calgary, Edition- 
ton, etc., et par l ’entremise de ses 
nombreux embranchements et con-. 
ncciions. il a t te in t  aussi St-Al- 
licit. Morinville. St-Emile. Bea t- 
mont, L ’Amoureux, Yegri-ville .8’- 
I'aul des Métis, et. toutes les r é ­
gions- d 'ag ricu ltu re  du nord de. la 
Saskatchewan et de 1 "Alberta, où 
se trouvent encore des Homestead 
(1(1(1 acres pour $10.00).

Ces convois circulant d irecte­
ment et sans changem ent 'de  cha r5-, 
offrent un avantage remarquable, 
surtout, dans les cas des fa mi) 1rs, 
avec enfants, etc.

D 'au tre  part, les tra ins du P ac i­
fique. Canadien circulant, en tière­
ment ii travers le territoire eau a 
dieu, évitent, aux voyageui-s Vins- 
)motion par les officiers d ' i m m i ­
gration. la. douane e t  l'exan.en 
île» bagages, et les autres ineonv • 
nient s qui résultent, nécessaire­
ment du passage à l.rriv-.-x les 
Ebita-Vui.-i.

P our  plu*, amples reuse ig ce - 
ulcn (é, coHCToant billets, achati- 
de terrains, transpor t .<l'effets, etc., 
s 'adresser à -Tules llouo, j r . .  rep é 
sentant du Canadien Pacifique. 
1(3 rue. Dalhousie, Québec ou h 
M,. -I. Hébert, P rem ier Assistant 
Gérant. Département des Vovi 
gours, t iare  Windsor, Montréal.

D ém én agem en ts  de P ianos

Si .vous avez un piArm à faire 
déménager ou peinturer, adivssez- 
vdu» à la maison.

L avigueur et H u tc h iso n ,
SI-8-3-8”) rue 8 1-Jeun.

Succursale : ôl Si-Joseph,
Tél. sn i  h  % in .

o i
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L U E  B J

QUEEN’S HOTEL
F. X. E. P r o u l x ,  P r o p .

Plan américain et européen /

S o u s  la gérance de Mde F. Boivin
Repas à toute heure T a b le  d 'ho te  et à la carte 

Liqueurs et vins supérieurs

C oin  d e s  rues du  P ont e t  D esF osses
—— T E L E P H O N E  2 3 3 0  _ _ _ _ _ _ _

   -   ____________

Sn v en te  chez tous les 
Pharm aciens  et les ép i­
ciers. Ilépôt à Montréal 
Huilon, H ébert  & Cie. 
<1, Saint-?ulp ire .

E. A, mJNCTIL & Cie
M ARCHAND-TAILLEUR

5 3 ,  R U E  B U  A  D E

VENTE A GRANDE REDUCTION
P O U R  CAUSE DE DEMENAGEMENT

L a moitié de notre S tock à vendre  50 pour 
cent de Réduction d ’ici à quelques jours

GRANDE, variété de Poudres à Toilette. Poudres do Talc en 
petites et en grandes Imites. Lotions pour la Chevelure, Shampoos, 
Crûmes à  Toilette, Savons. Eponges, Chamois, Sacs à Eau Chaude, 
Seringues-Fontaines en Caoutchouc, Brosses à Cheveux, Prépara­
tions contre les Mites, etc., etc.

N ’achetez rien dans ces Lignes sans nous consulter, car nous 
vous offrons des avantages immenses.

p h a r m a c i e  L . e .  m a r t e l
01, I t ü E  S T - J O S E P H . T E L . 2 4 8 3

POTJIEL C I N Q  J O U R S
AUX EPICIERS, LAITIERS, COMMER­

ÇANTS, BOULANGERS
C otation  Spéciales avan t n o tre  dém éna­

gement, ivraison C- O- D. p a r  lot de cinq 
poches a la fois et plus. PROFITEZ D’UNE 
B O N N E  AUBAINE

SATISFACTION GARANTIE

AUTC» IO BïIÆ S F( ) : l D
l.a C o m p a g n ie  l 'o r  il a  c o n s t r u i t  3(500 c h a r s  d a n s  le m ois  de  Févrie r .
C e t te  C o m p a g n i e  a  s l t ip p é  1 5 0 a u to m o b i le s  c h a c u n  ib 1» '.’4 jou rs  d ' o u ­

v ra g e  d u  d e r n i e r  m ois .
Veuillez  c o n t e m p l e r  t e s  ch iffres  p o u r  q u e lq u e s  m in u t e s :  c o n s t i n i r e  

3(100 c i t a i s  d a n s  u n e  seu le  lu an u f i ic tu re  et faire  le s l i ip p e m c n t  d e  to u s  ces 
c h a r s  d a n s  u n  in o  s. 11 n ’y  a  p i s  e n c o re  b ie n  l o n g te m p s  q u e  36( 0 a u t o  
m obiles  r e p r é s e n t a i e n t  to u t  t— q u ’une  m a n u f a c t u i e  d a s se z  d iu ip o r tau cc  
; ou  va it c o n s t r u i t e  d a n s  u n e  a n n é e  e n t i è re

Calcu lez  le n o m b r e  c o n s id e r a b le  d ' o u v r i e r s  ou m éc an ic ie n s  en  plu*- d e  
l ’é*qnippeinent d ' u n e  tel le  m a n u f a c t u r e  p o u r  p o u v o i r  m a n u f a c t u r e r  et 
s h i p p e r  3300 c h a r s  e n  1M j o u r s  d 'o u v r a g e ,  ce qu i  r e p r é s e n t e  à peu piv* 
150 c h a r s  p a r  j o u r  et u n e  v a le u r  d e  p lus d e  §100,000 d e  c h a r s  l iv e  s j o u r ­
n e l l e m e n t

A la tin d e  c h a q u e  s e m a i n e  la C o m p a g n ie  F o rd  a v a i t  a v e c  I, M ic h i ­
g a n  C e n t r a l  un  d e s  n o m b r e u x  c h e m in s  d e  fe r  em p lo y é s  p o u r  faire la d e  li­
v ra is o n  d e  leu rs  c h a rs ,  un  o r d r e  p o u r  300. ( b o x  car.» .

La C o m p ag n ie  Ford  c o n s t ru i ra  p o u r  c e t t e  a n n é e  30.000 a u to m o b i le s .  
P re n e z  l ’e s t im é  d e  to u te s  h * m a n u fa c tu re s  d ’a u to m o b i l e s  pou r 11*11, e t  vous 
v e r re z  q u ' i l  se  c o n s t r u i r a  150,1100 c h a r s  p o u r  ce t te  a n n é e .  La < 'o m p a g n i e  
Ford  d o i t  c o n s t r u i r e  a u  m o in s  30,000 d e  ces  c h e r s ,  ou  en  d 'au tre  » m o ts  u n  
c h a r  F o rd  c o n t r e  I a u t r e s  c h a r s  a m é r ic a in s  q u i  se v e n d  t a  c e t t e  a n n é e  se ra  
u n  F o rd .

Si vous  d é s i r e z  a v o i r  ces m ag n i f iq u es  c h a r s  v e n ez  au  g a r a g e  F o r d  où  
v o u s  ve r rez  u n  d e  ces  b e a u x  c h a r s  e n  e x h ib i t io n .

Farine Game Cock forte à levain valant 2.50 pour 2.20 par poche in.
Farine Jubilée Patente valant 2.35 pour 2.13 par poche “
Farine Victoria Patente valant 2.30 pour 2.09 par poche
Farine lilmira Patente valant 2.35 pour 2.0G par poche “
Farine Blé-d’ln d e  Blutée séclivc vieux

stock valant 1.45 pour 1.35 par poche “
Farine Blé-d’Indc Ordinaire séchée

"  lob"  valant 1.35 pour 1.1 S par poche “
Blé-D'inde casse séché “ Job”  valant 1.35 pour 1.19 par poche “ 
Blé-D'indc rond séché “ Job ”  valant 1.60 pour 1.09 par poche “ 
Moulée d'Orge du choix valant 1.45 pour 1.34 par poche “
Gruau Roulé de choix “ Ogilvie sac 80

lbs valant 1.90 pour 1.77 par poche “
Gruau Roulé de choix “ McCann sac 80 

lbs. valant 1.85 pour 1.74 par poche “
Gruau G renu lé de choix sac 98 lbs.

valant 2.35 pour 2.27 par poche “
Gruau Standard de choix sac 98 lbs.

valant 2.35 pour 2.27 par poche “
Pois Fondus de choix sec 98 lbs. valant 2.80 pour 2.71 par poche “ 
Pois cuisants de choix par Mt. valant 1.35 pour 1.23 par mi not

poche in.
Sarrasin de choix par Ml valant 75 pour 63 le minot

poche in.
Sacs 10 lbs. Farine Morning Star de

choix lot 100 sacs à la fois valant 25.00 pour 21.95 le 100 sacs
Moulée Gaudriole de choix pour les va­

les chevaux les, cochons valant 1.50 pour 1.19 le sac inclus.
Moulée Spéciale ou Cat-Feed de choix 

pour les vaches, les chevaux, les co­
chons valant 1.00 pour 59c, la poché in.

Pot de Bariev de choix valant 2.25 pour 1.99 la poche de
98 lbs.

Pearl Barlcv de choix valant 3.25 pour 2.99 la poche do
98 lbs.

Blé-D’indc Blanc de choix pmir lessi­
ver et a si les valant 75c pour 61 le minot p. in.

AUSSI : Avoine, Sel Fin, sac 50 lbs. .Mil, T relie, Lentilles. Lard en
quart Saindoux, p u r  en chaudière de 3 5 et 10 lbs.

N. l î . — U ne  c o m m a n d e  d 'c i s a i  n o u s  c o n v a in c ra .

ECHANTILLON FOURNIE SUR DEMANDE

C .  A. PARADIS
Téléphone Bell 1324, Privée 3820, Quebec 2851. ]

JOS, DeVARENNES, 279 RUE ST-JÛSEPII,
T e l. 2 0 ,3 8

A gent pour le District

J.E. GAGNON,
OPTICIEN-SPECIALISTE

Pour l 'examen fonctionnel de l'oeil comprenant l’acuité visuelle 
la réfraction et le choix des lunettes

S p é c i a l i t é  : F a b r i c a t i o n  d e  v e rr es  
160 v u e  S t - . T e a n ,  : : Q u e î > o < * .

La vue examinée g ra tu item en t
L E  M A G A S IN  E S T  O U VERT JU SQ U 'A  8 I IRS P. M.

VOTRE INSTALLATION DE LUMIERE ELECTWCITE
Comme nous a vous le plus grand assortiment pour installa­

tions à l'électricité comprenant Electroliers. et que nous sommes 
en mesure d’exécuter à votre entière satisfaction tout travail de 
ce genre, nous comptons sur votre encouragement. Nous faisons 
une spécialité de décoration, électriques; d'Eglises. Théâtres, e'.e.

B O G U E  &  F I C H E R
Faire;;.

1 8  R U E  D E  L A  C O U R O N N E
T 15M21*110X15 2 7 2 7

P r o p r i é t a i r e s  (le Clic» a u x  
Lisez l ’E l o g e  (le . . . .

Nous venons de recevoir nos im porta­
tions du printemps, nous invitons nos 
amis et le public à venir nous faire une 
visite.

N. B.—Notre magasin de la r*.e S t-Jean 
est transporté  à* 53, rue  Bu a le.

-^  Téléphone 1 6 8 C ^

VIGORA
M. .1. l ï.  M orin ,  A n c ie n n e  I .oret te

C 'e s t  avec  b e a u c o u p  de  p la i s i r  q u e  je  p a i s  
a u j o u r d ’h u i  cer t i f ie r  q u e  a .a  j u r n e n t  m i -n f- 
f ra i t  d e p u is  p lu s ieu rs  m ois  d 'u n e  T< i t 'X  O P I ­
N I A T R E  et C H R O M t j l ' K .  A T T A Q U E  D E  
S O I T T L E ,  est  m a i n t e n a n t  p a r fa i te m e n t  g u é r i e  
de  ce m ala ise  g râ c e  au  V i t  101!A.

" (Signé) J O S E P H  1IA.MEL.

J". IB. 3VEOEUT3XT
M A N U F A C T U R I E R

Hue S t-Joscp li ,  Q u elicc
_______________________________________ I
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LES DEPECHES DE NUIT
Dépêches de la Presse Canadienne"

PRONOSTICS DE PAIX AU 
MEXIQUE

INCONCEVABLE VOL D'ENFANT
i Los Vegas, X ouveau-M exiquc, 

  ?—  U n  vol d 'e n fa n t inconcevst-

Deux canadiens au nombre de i 1?!1* ty™  i,iui.iK-° inouiv- vieut
Id a vo ir  lieu  ic i.

combattants

UNE TEMPETE DANS LE BAS 
OU FLEUVE

Emouvante expérience
Nous recevons de notre  corres­

pondant spécial, de .Ttimuuski, 
l ’ intéressante dépêche su ivan te  : 

K im ousk i, 2.—  La  goé le tte  M a ­
rie  Ut ica ire . ca p ita in e  J oscpli 
M ille r ,  pa rtie  de B c rs im is , à s ix  
heures, ce m a tin , p a r une belle  
brise de vont d ’ouest p o u r se ren­
dre à K im ousk i, a été obligée de

Shsldon reçoit sa première 
balle

P itts b u rg , W . Iîoss.
a lias ( ’liavies 1). Shc’ don a été a • 
mené devant la cour a u jo u rd 'h u i: 
sous l ’accusation d ’a v o ir  fa it 
s e rv ir  à ses fins, une somme du 
t f l . lS û  q u ’une fem m e lu i ava it 
confiée p o u r m e ttre  dans une 
com pagnie .

Cette cause v iendra  devan t le 
( fra u d  J u iy .  lu n d i m a tin . Faute  
de c a u tio n . Sheldon a été recon­
d u it à la p ris  >n.

Changement dans le ministère 
russe

St-Pet ers bourg . 2 .—  1 
V ocvo ilsky, m in is tre  de 
uv a donné sa dém ission 
d ’ h u i pour accepter une 
t io n  dans ie conseil de l'e m p ire . 
Le s us-m in is tre  ( t r ig  r v ir d i  ; 
été nom m é à sa place ce so ir.

i a m ira i 
a m a r i­
a it jou  r- 
prom o-

Le comte de Tolstoï
N e w -Y o rk . 2 .—  Le comte Léon 

du T o ls to ï, f i ls  du  g rand é c riva in  
russe, récem m ent décédé, est a r­
r iv é  en A m é riqu e  depuis quelques 
jo u rs . 11 se trou ve , m a in ten an t, 
il 1'hotel L a fa y e tte , près d ’ U n i­
v e rs ity  P lace.

Une saisie de 5 ,0 0 0  cigares
P a ris , 2 .—  Un a m é rica in  a été 

a rrê té  à la fro n tiè re  suisse parce 
q u 'i l  é ta it p o rte u r de 5,000 c ig a ­
res q u ’ i l  v o u la it e n tre r en F ra n ­
ce.

11 exp liqua  q u 'i l  é ta it un  tu ­
m eu r enragé, m ais les douan ie rs 
n ’ o n t pas v o u lu  adm ettre  son ex­
cuse et lu i  on t sa is i sa cargaison 
le cigares.

A p rès  ce la , i l  a pu  regagner 
P a ris .

Grande convention médicale
IV lp n , 2 a v r il.—  Les au to rités  

chinoises ont ta il les" p lus g ra nd - 
p ré p a ra tifs  im aginables pou r la 
convention médicale in te rn a tio n a ­
le qui s "ouvrira  dem ain à M ukden 
clans le but de rechercher les cau­
ses de la peste bubonique. Des 
médecins appartenan t à p lusieurs 
nationa lités seront présents.

Le succès, dans le soin des m ala­
des, des médecins de l ’école mo­
derne, est considéré comme le com­
mencement d ’une nouvelle ère mé­
dicale en Chine.

T A B A C C H A M P L A IN

fumer et chiquer

E l l ’aseo. T ex , 2 .— M a lg ré  qu • 
les insurgés a ient con tinué  du ran 
toute la semaine à semer la te r­
re u r et la m ort sur le u r passage. 
011 espère v o ir  b ien tô t la p a ix  se 
ré ta b lir  dans le M exique.

Les insurgés ont d é tru it  tout - 
la voie ferrée  entre  .Durango et 
.l'c rrc o u , saccagé le cam p de- 
m ineurs à Zacatas et ont envahi 
la lis co  sous le com m andem ent de 
Louis M o ya .

Un sait que les insurgés ont 
é ta b li une chaîne im b ris a h lc  du 
Colum bus à S as a s Cfratifies ut i 
comme ils  sont possesseurs de la ■ 
douane a A olomas, y is -a -v is  C o - , 
lu in b tis , ils  ont reçu d irectem ent i 
des armes et des m u n itio n s  des 
patrons des navires.

I l  n y  a pas eu de b a ta ille  à 
Sonora d ’ après ce qu en disent 
lc< dépêches, on n y  a rumen 
q u 'un e  so ixan ta ine  de soldats 
blesses des forces du gouverne- 
met lo rs de la b a ta ille  de San 
l ia  fa id . l* n  p lus  g rand  nombre 
sont m orts de b-urs blessures sur 
les champs de b a ta ille , ca r i l  n > 
ava it aucun médecin avec les 
troupes fédérales. Les sauvages 
se battent îles deux eûtes, les Vu- 
nas avec les insurgés et les Ya- 
q u is  avec les F édéraux.

Les deux frères Lang ley  de 
W in n ip e g , qu i avaient été a rrê ­
tés h ie r  so ir à Juarez , ont été re­
lâchés a u jo u rd 'h u i,  après a vo ir 
déclare q u ’ ils  ava ien t q u it té  les 
rangs des insurgés pour se rendre 
aux E ta ts -U n is .

Mme A. T. Rogers, femme 
d 'u n  riche  a tto rn e y , é ta it seule j relâcher sur M étis , 
chez elle, vers onze heures,quand ! Vers onze heures, ce m a tin , 
îles in d iv id u s  masqués ont fa it  M arie  L tica ire  é ta it en vue a
ir ru p t io n  dans sa demeure et lu i Fo in te-au-Père , lo rsq u 'e lle

la 
fu t

ont ordonné de le u r  rem ettre  le surprise  par une v io le n te  bouras-
que de vent de nord-ouest et d 'un  
épais b ro u illa rd  de neige qui 
em porta it son g rand  n iâ t au ras 
du pont et fa isan t tom ber la  

m er.

bébé riigé de deux uns, q u i d o r­
m ait dans son berceau.

P u is ils  in fo rm è re n t la mère 
que si, à une certa ine  date, une 
rançon de 12.000 
pas été versée, l 'e n fa n t sera it 
m is :i m o rt. E t, sans s in q u ié te r 
de ses p leurs, ils  s 'e n fu ire n t.

A v a n t-h ie r , à m in u it ,  au pied 
d 'une  co llin e , près d ’Onava, M . 
‘x\"i” iivm Rogers, frère  du père 
de l 'e n fa n t, est venu verser aux 
ravisseurs la somme de 12,000 
do lla rs .

On c ro it q u 'u n  des ravisseurs 
est un nommé Dennis H a rt, qui 
hab ita  lu is  Vegas, i l  y  a quelques 
années, et qu i est a la tête d 'u ne  
bande de voleurs qu i opère dans 
la rég ion .

l i a i t  s 'é ta it échappé dvrn iè rv - 
rent de la p rison  de F o r t Sum ­

ner.

M . Ralph Smith, M.P,
Boston. Mass., 1er.— M Rai;

do lla rs  n 'a v a it grande vo ile  à la
Avec beaucoup de d if f ic u lté s  et 

non sans danger, les v a illa n ts  
m arins purent sauver le u r vo ile , 
n ia is dès lors, i l  le u r fu t  im pos­
'd  ie de n av igu e r contre le veut ; 
ils  du ren t re lâcher su r M étis, le 
port le p lus  proche à l'est de I t i -  
mouski où ils  ne pu ren t e n tre r 
que vers deux heures de l 'après- 
n id i, v it l'am oncellem ent des g la ­

ces et la marée.
L lie douzaine de passagers, 

in rm i le quels le capita ine F ra n ­
cis P o u lin , M . Stanislas Labbé, 
de K im o u s k i, et AI. M a loney, 
opé ra teur du  té légraphe à tie rs i-  

is. é ta ient à ba ril.
C onnaissant la manoeuvi-e, ils  

a idèrent le  ca p ita ine  M il le r  et 
ses hommes du ran t ces quelques 
heures de tem pête. Ces passagers

S m ith , député lib é ra l-o u v r ie r  au 
parlement canadien pour Nanai­
mo, ( '. A ., a fa it un m agnifique  
discours sur la réc ip roc ité , h ie r 
so ir, devant le Canadian C lub  de 
Boston. AI. S m ith  a déclaré 
q u ' i l  lu- c ra in d ra it pas de vo te r ! 
contre la réc ip roc ité , si ce lle -c i j 
a va it pour effet d 'am ener l ’an- i 
nexion aux E tats-Vu is.

! nous d isent q u 'i ls  ont couru  un 
jlrè s  g ra nd  danger. Le  vaisseau 
! -ta it presque désemparé et sur
une m er très grosse: les
é ta ien t très mauveises 
iH ijours à cette saison de

vagues 
comme 
a une

Dans les couloirs du parlement
O ttaw a, 2 .—  H ie r, duran t la 

jou rnée, un a llig a to r s’est p ro ­
mené dans les couloirs des Com­
munes ; i l  a "a ttiré , cela va sans 
d ire , l ’a tte n tio A  générale. 11 a 
été envoyé à M me M areil par une 
de ses amies q u i demeure en F lo ­
ride

Deux déraillements sur l’ Inter- 
colonlal

Excursion dans l'Ouest le 4 avril

H a lifa x .  X .  E ., La  voie 
de l ' In te l co lon ia l a été com plète­
ment obstruée-,pétulant p lusieurs 
Heures à deux endroits, h ie r. A  
W estchester, un ,"tra in  de fre t a 
ité ra i lie  ; la  lig n e  n 'a  été en tiè ­
rem ent déblayée que ce m a tin . 
A Cap B re to n , un autre tra in  de 
fre t a éga lem ent sauté hors de 
la vo ie. C in q  vyagons out été en­
tiè rem en t dém olis.

Un n ’ a heureusement aucune 
I erte de v ie  à enreg istrer.

Excurs ion pour New-York 
Boston

et

L a  com pagn ie  du G rand  T ronc 
a com plé té  des a rrangem ents pour 
une g rande  excurs ion  dans la  pxo- 
v iu c c  de l ’ A lb e r t a, sous le p a tro ­
nage du ïté v d  Père O ue lle tte , 
agen t de C o lon isa tion  p o u r cette 
p rov ince . Cette excurs ion  aura 
lie u  le .4 a v r i l ,  à W in n ip e g , Y c- 
g re v il le ,  E dm on ton  ci. à tous les 
au tres  de il1’Ouest, sans aucune 
charge p o u r le u r accom odation 
dans ces wagons.

11 y  aura  de pe tits  poêles de 
cu is in e  dans chaque w agon, et 
les passagers p o u rro n t s ’en ser­
ve r p ou r p ré pa re r le u r  n o u rr itu re
café .tlié  e t. la i t .  ...................

L 'e x c u rs io n  du 4 a v r i l  sera la 
p ren tiè re  excu rs ion  de colons à 
très -bon m arché, et les personnes 
désireuses d ’ v  p rendre  p a rt pou r­
ro n t s’ adresser a u x  agents des 
chem ins de fe r ,  en é c r iv a n t au 
lté v . Père O u e lle tte , UT %  rue 

!S t-A n to in e , à M o n tré a l, ou à l ’a­
gent des passagers du d is t r ic t ,  
M . T . Q u in la n , com pagnie  du 
G rand  T ro n c , M o n tré a l.

J. Quinlan, 
A gen t de Passagers du D is tr ic t .

A L ’A U D IT O R IU M

A f in  de donner au pub lic  l oi - 
.-usina d 'a lle r  passer la semaine

Assurance FOND DE PENSION 

ETAT DES AFFAIRES A l 31 DECEMBRE 1910
Sections établies dans la P rovince  .........
Nombre de s o c i é t a i r e s », , .  •
Nombre des pane de pension.........................
Tota l de l ’actif au 31 novembre 1910..............

14% 
8,640 

19.2U9 
*76,217.94

ANTONI I.ESa GE,
Gérant-général.

8C8EAU-CBEF 131. ree St-Pierre. • • • • • • • Q U E B E C
Agents géném u, , . u ,  Québ„c {

Bureau de Montréal : Chambre 22, Ed ifie .' “ La Patrie ” .

J. R O U IL L A ltD , géran t

"S' 'in ib lio u s

vl Ne v -Y o rk ,

pas que 'c'est m ard i | 
u'Ochain. le 4 a v r il,  que d o it avo ir j 
ieu le g rand  Euchre  Social, dans,
es salles de l 'A u d ito r iu m  au p ro ­
l i t  d 'u ne  bonne oeuvre.

De nom breux et jo lis  p r ix  -e- 
vont d is tribués  aux heureux ga-

dc Pâques à Boston
ia f i e  Canadien du Pacifique ><
organisé des excursions à des taux
très rédu its . Les taux sont eomim
m it : Boston $12.(G a lle r et te*.
tour, pou r N ew -York $15.iO a lle r i - lia n ts .

Cartes eu vente citez M M . .J. I-
.... ........-..jtïauv in  & E rèrcs, Tti St-Jean

)ar ".us  les tra ins  .eidiers- de je ;, j  J ” ; ; ; , , , J f P * ‘ ' 71; ? / ‘ s L - d  L . l n i i "  : *  ‘ f o l  
(Il le M  a v r i l ,  et revenir jusqu

pour 
•t re tou r.

Ces b ille ts  sont"

Sir Lomer Gouin

Arrestation de Salvator Madero

M o n tré a l. 2 .—  S ir  L im ie r 
G ouin a accepté, a u jo u rd 'h u i,  le 
t itre  de membre honoraire de 
la d iv is io n  canadienne de l ’ in s t i ­
tu t des jou rna lis tes.

u ml i le 24 a v r i l  1911.
i l  0 - 1  im p o rta n t de 1 é-erver vos 

places dans les wagons-lits, et w i 
puis-salons aussitôt que possible. i 
V eu illez vous adresser à ÜU r 1 • 
St-Jcan. ang le  de la côte du l'a  
la is, III rue Dalhousie, au t 'h â le - ii i  
F contenue, où à la gare du Palais.

J. Hones, j r .  
Agence générale de chem ins de ; 

e r et de paquebots. Nous repré I 
-entons toutes les lignes.

i Beaudoin. ï l î l,é S t-.lo.eph 
i f û té .  179 S I-Joseph ; J . E . G i- 

rnère. 21 id S t-Joscnh : A . I.o r tie .)  
121 S t-.losvpli : H am el X \a l le - |  

ira n d . 2111 % S t-Joseph : Ed. T.a- 
'o rtc , S t-Jo-enh et St-X a ll ie r  ci 
tu Café de 1 A u d ito r iu m .

Téléphone 2263 et 2796

j; H. GIGNAC Limitée
Manufacturiers et Marchands de Bois

.* y *  . . •

Bureau général 142, Rue De l’Eglise

QUEBEC

I IO IS  1JI5 S C IA G E
en I ’ it i,  I5|>incl‘e, M eris ie r Chêne, 
l ' itc li-V in e , P in  île lu  Colom bie etc,
M A D lt lE K S  e t P L A N C H E S
de toutes espèces préparés de toutes 
façons Is itte s e l Bardeaux, Découpa­
ge, Tournage S culpture , M ou lu re .

M E N Ü IS K U IE
Portée, Chassis, Jalousies, Pcrsieu- 
nes, Escaliers, etc.

A M E U B L E M E N T S
de Banques, B ureaux, Magasins, 
Ecoles Eglises, H o te ls  etc. 

M enuiserie d ’a rt.

M E R I S I E R  P O U R  P L A N C H E R
N O T R E  S P E C I A L I T E  ^

I Ecrasé à mortLaredo, Tex. 2.—  Los Autorités 
mexicaines ont arrê té  ee m atin  à j 
bonne heure. S a lvato r Madetu ! 
oncle* de l inncesço Mndero, c h r f j 
des insurgés. (_'•* de rn ie r se ren- i 
da it auprès du chevet de son père i
malade et il a été enferm é dans la ! p io i*T c la  C anadian
prison ju;«|u a ec <|ti une enqnete i A, ouuti r y  Cov.

M on trea l, 2 .—  Edm ond Bou- 
iDeau a été écrasé à m o rt entre 
ceux wagons, lu n u it  dern iè re , 

B lue  Bonnets. I l  é ta it  à l ’ ern- 
Car and

soit fa ite  dans son cas. On a re­
fusé de lu i d ire  sous quelle accu­
sation on le re tena it ca p tif.

Missionnaire américain attaqué 
par les Chinois

L 'in fo r tu n é  é ta it  âgé de 35 
ans. I l  laisse une veuve et p lu ­
sieurs p e tits  enfants.

Les douanes à Montréal

Immense assortiment de magni­
fique Pianos Artistiques

& J lu tc h i-  

cond i-

M o u tré a l. 2 .—  M . IL  S. W h i-  
— j te. co lle c teu r de d ro its  de doua-

Shnnghni. 2.—  Sous le rap po rt ! ces, a déclaré, sam edi, que lus 
absurde que le ruv. M u r r a y ,  de la ; d ro its  de douanes perçues au 
mission presbytérienne américai- j p u t  de M o n tré a l, se sont élevés, 
n,-> ava it volé un en tan t, ee de rn ie r j pour l 'année te rm inée le 31 m ars 
a été entouré p a r les Chinois et
blesse au corps et à la figure. Ses 
assaillants ont été arrêtés et le 
m issionnaire est m a in tenant e r 
sûreté auprès des o ffic ie ls  chinois

Le Japon aussi
New-York, — Le grand ban­

qu ie r H en ry  Clews a proposé q u '­
une in v ita tio n  soit adressée au J a ­
pon, a fin  q u 'i l  prenne part aux 
négociations du tra ité  d ’a rb itrage  
proposé entre les E ta ts -U n is  et la j 
Grande Bretagne.

«i $18,329,199, so it une augm en­
tât ion du p lus  de $2,900,01)0 sur 
ceux perçus l ’année précédente.

Une importante capture
Sherbrooke, 2 .—  M . C. L .  De- 

seve, o ff ic ie r  de la  douane, a saisi 
h ie r, ic i,  v in g t- tro is  da im s. I l  
appert que ces daim s on t été tués 
dans lu M a in e , envoyés ensuite 
dans le com té de Beaucc, pour 
île là , être envoyés à M o n tré a l.

M ort mystérieuse

Un pénible accident
M ontréal, 2.— F ra n k  Trem blay, 

q u i,p o u r  la Cio d ’express B a illa r -  
geon, s ’occupait du tran spo rt, la I 
-m it dernière, d ’un piano, a été j 
blessé très sérieusement p a r 1 "ins­
trum ent même. En e ffe t, il  s'est ! 
vu p ris  A un certa in moment, en­
tre  une partie  de la vo itu re  et le 
piano. I l a eu tro is  côtes de cas­
sées. I l est actuellem ent à ]" liô -j 
n ita ! W estern : son état insp ire ! 
des craintes graves.

B u ck in g h a m , IL  Q ., 2 .—  Le 
cadavre du James Heller, âgé de 
quinze ans, fils  d ’un  fe rm ie r , a 
été trouvé, h ier, sur le chem in Mu- 
laehie, à h u it m illes d ’ ici.

I l  a va it la p o itr in e  trouée p a r 
une ba lle .

L 'in fo r tu n é  Bel by- avait qu itté  
lu demeure du ses parents m a rd i ,- 
i l  é ta it accompagné d 'u n  au tre  
jeune homme, Edw ard K e lly . 
Tous deux se renda ien t dans la 
forê t pou r y  couper du bois. I ls  
apporta ien t une ca rab ine  avec 
eux.

U n ch o ix  considérable des célè­
bres Pianos lle iu tz m a n  & Co.. 
K ran ich  et Bach, M ilto n , Sorn- 
w ith  et autres, a insi q u ’ un assor-j 
tim e u t considérable des m erveil-1 
leux  pianos autom atiques U ein tz- j 
man & Co. et A u to -P iano  du N ew - j 
Y o rk  v ien ne n t d 'ê tre  reçus par 
la maison La  v igueur 
son.

P r ix  ra isonnables et 
dons de paiem ents fac iles .

N ’oub liez  pas que no tre  assor­
tim e n t de pianos est composé 
I au-delà de 100 pianos des m e il­
leures m arques connues et est la  j 
p lus  considérab le  à Québec. Nous I 
ne gardons aucun p iano  ne p o r­
ta n t pas les vé ritab les  noms des ! 
fabric  ants.

Aussi p lus ieu rs  pianos d 'oeca-j 
s ion à" d ’ immenses réductions et 
termes de paiem ents faciles.

Lavigucur &  Hutchison. j 
81-83 et 85 rue  St-.l eau 

Succursale : 5-11 rue St-Joscph.

TABAC C H A M P LA IN  

A fumer et chlauet

Patinoir a Roulettes 

A u x  V A R I E T E S
Ouvert île 9.30 a. ni. à 10 tirs p. m

Fanfare tohi les soirs et samedi 
m atinée  Jou te  de lio ckcv  pour 
coupe “ Paquet”  tous les vendre­
d is  soirs à 9.30 lire . v . -

GRIME HMME IE H AVRIL
L. J .  M. B E A U  L IE U

P r o p r ié ta ir e
J O S .  BE I) . AM D

G é r a n t

l j .  0. M A S S I C O T T E , ^ =  f
»    -  -  CROS ET D E T A IL  +

♦
Vu mon prochain déménagement aux Nos 7 et 9 rue St-Jocçph ♦

♦  
♦
♦

♦

❖
♦

%
❖

3 0  et 4 0  P- e. de réduction sera accordée sur tou t achat. 

AU SSI en m ain Show-cases et v itra u x  à 50 p. c. de réduction. 

865, ST -P A U L. Consultez mes v itrines et voyez mes p rix .

Déménagement

M onsieur W . L  -s a id , barb ie r, 
.ie n t de transporter son étab lisse­
m ent dans le bloc B e r lin , rue de­
là  Couronne. M. Lessard est un 
jeune, que l'éne rg ie  et la perséve 
rance ont co nd u it au succès.

Son nouveau poste d 'a ffa in  s 
est un des plu.-. bequx de la partie  
basse.

II in v ite  ses nom breux am is à 
lu i co n tin ue r le u r patronage.

Club des 
Marchands

Rue de la Couronne
Salles d’Echantillons et Bureaux 

d’Affaires

AUSSI : de Vastes Salles qui 
donneront satisfaction aux Socié­
tés M utuelles.

M. BEDARD, Prop.
2182T E L

17m. au 35 a.

Une nouvelle compagnie 
que à Québec

clectri

I/a com pagnie, I ly d n iu liq u o  SUi 
ihu-mui aver, un cap ita l d 'u n  m il ­
lion  fera d r  Québec sa p tlno ipa 'u  
p la rii d 'a ffa ire .'.

L a  nouvelle  com pagnie inco rp  >- 
rée compte parm i ses d irecteurs 
M M . Lou is  llu iv jv  " ( ja u i l iy .  ma: 
hand, A d jn to r  Put v in , m archai d 

com pta i)!:.

La grève des mineurs
L a  nouve lle  «h

. , .... . . I foseph A r th u r  Lam e
Le so ir, le dé fu n t ne re v in t . p n u l K ll l i lc  B .-rn ie r, avocat, et

pas. On c ru t qu i l  s é ta it rendu Ip,M) ])e M o n lig n v , employé c iv il,
- 1- la demeure des parents de sou (j c
I jeune a m i. Je ud i so ir, K e l l j  , ]-]]|(. pourra, vendre ou louer d. s

d ’eau, lignes, de Ira i,s- 
-leutriip ies, etc.

I v in t à la résidence des B e lte r. I l  i pouvoir 
ra à ceux-c i cjuc son com pa - 1  „dssion 

lu i  ’ "  1 ' **
M o n tré a l, — ------------  . . . . . . . .  . . . ..

la grève des m ineurs. d a n s  F'uu, et lu i  s c ia ie n t sépares des 
l'O ues t canadien, a soulevé un  | m a rd i, a im  de re to u rn e r c|aacuu 
in té rê t intense ic i ,  ce m a tin , par- ('hoz soi
m i les chefs o uvrie rs , m ais la 1 Im m é d ia te m e n t, p lus ieu rs  Jiom- 
nouvoile n ’a causé aucune s u rp ri-  »'.es S(! m ire n t à la rccherchb du

d isparu . I ls  le trou vè re n t à l ’en­
d ro it p lus  lia n t in d iq u é . I ls  
trouvèren t également sa ca ra b i­
ne. E lle  é ta it près de lu i .  dans 

! la neige.
Le  coroner de H u ll et le slié-

su.
i l  a été annoncé a u jo u rd ’h u i 

que lus grévistes du l ’Ouest sont 
prêts à m a in te n ir  la grève, et 
q u 'ils  on t les fonds nécessaires, 

i l s  sont appuyés p u r la U nited

En séparation de biens

U ne ac 'ion  en séparation de 
biens a été ins tituée  par dame M i 
lie  M a lv in a  Labroeque de cette 
ville., contre son^époux, M Selim  
Faucher, couvreur;

Position Demandée
U n  je u n e  h o n n iè  connaiuB iu it 

trè s  b ie n  la  te in v -d e - l iv r c t ; ,  c ia - 
v ig ra p li ie  e t s té n o g ra p h ie , dés ire  
u n e  p osition  connue te n c u r-d e -  
liv re s , dans un b u re a u  ou m e g a -  
wln.

P r iè r e  s’a d re s s e r p a r  le t t r e  à, 
G . S.

1 8 3 , P r in c e -E d o u a r d , Q U E B E C  
ou a u  b u re a u  de

L A  V I G I E .

r

AU MAGASIN CENTRAL
172-174-176, Rue SUjean

R E C IP R O C IT E  ï
Nous avons aboli le tarif des gros 

profits avec nos prix toujours réduits. Ve­
nez visiter nos départements, et dans cha= 
cun d’eux vous y trouverez des lignes 
spéciales que nous ne pouvons annoncer ici 
vu l’espace limité qui nous est réservé.

Mine W o rk e r 's  d ’Am érique 
est reconnue comme J "nue 
p lus fo rtes unions.

qui r i f  su sont co nsu ltés ,a u jo u rd ’h u i, 
des |à ce su je t. I ls  cro ien t à un acc i­

d en t.

TABAC C H A M P LA IN

A fumer et chiquer.

National-Vaudeville
A ncienne Salle JacqucH-Carticr

SEMAINE, Au 27 MARS

DOUGLASS &  DOUGLASS
Le Bouffon, lu  F i Un et le Chien

Blanche Aldrach
C o m é d ie n n e

et changement A Vue

Le Célébré Adams
liqu ililim le  i-ur hycyi le

L

Matinées brodées et tailleur pour D a m e s , valeur
$1.2^ pour................................................................ 9 4  C ts  •

Belles serviettes blanches “  H oc le Back,", valeur 45c, 
p o u r . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . .  28 cts-

Jupons noirs et de couleurs avec un large- volant,
valeur $2.50 pour.....................................   . . $ 1.49

Bas de cachemire noir uni et cordé fin. P rix  spécial 34c. 
Bas de fil noirs, et de couleurs, valeur, 35c, pour

23cts.

Nos étoffes a robes et a costumes 
sont des nuances les plus nouvelles, et nos 
garnitures ont été achetées pour convenir 
parfaitement avec nos étoffes.

PRIX . 
EXTRA t

Manteaux Imperméables 
pour Damés et 

Messieurs

p r ix  .
EXTRA

A U  M A G A SIN  CENTRAL

J. P. Paré
172-174-176 rue St-Jean

a ,1


